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TEMPORALITES ET MEDIAS 
Isabelle DAVID-PAYA 
DESCRIPTEURS : media, medias, temps, temporalite, societe, information, 
communication - aspect social, communication - aspect 
psychologique, temps (perception), democratie, democratique, 
politique, communication - philosophie, communication -
psychologie, modernite, nouvelle technologie, 
telecommunication, television, radio, presse, cybernetique, 
informatique. 
Toute societe se caracterise par une vision du temps. Le temps 
est social ainsi que sa mesure et 1'organisation de son 
decoupage. Dans les societes occidentales, le temps mediatique 
envahit le temps reel et le scande. Comment les goupes et les 
individus composent-ils avec le temps mediatique ? 
media, medias, news, time, temporality, society, social time, 
time utilization, time management, social research, 
communication research, audiences, democracy, democratic, 
politics, policy, political, modernity, new technology, television, 
radio, newspaper, cybernetic, computer. 
Every society is distinguished by its own vision of time. Time is 
social, as well as its measure and the way it is carved. In the 
western society real time is seized with « mediatic »time and 
scanned by it. How groups and people come to terms with this 
media time ? 
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ABSTRACT: 
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AVANT-PROPOS : Rapport de recherche 
bibliographique 
Choix du sujet et du commanditaire. 
Cet avant-propos, ou je rappelle brievement les diverses demarches entreprises pour la 
recherche d'un sujet et d'un commanditaire, a pour but de mettre en evidence les motivations 
et les criteres qui ont preside a mon choix final. En effet, assez nombreux sont les etudiants du 
DESSIS 1997-98 qui, comme moi, n'ont pas necessairement selectionne un theme en rapport 
avec leur propre specialite. 
Dans mon cas, les deux domaines de 1'histoire (une des mes specialites) et du cinema 
(par gotit personnel), sollicitaient prioritairement mon attention : 
• Pour une recherche documentaire historique : des contacts furent pris avec plusieurs professeurs de 
PUniversite Jean Moulin - Lyon III, des specialistes de 1'Antiquite (Monsieur Yann Le Bohec) ou 
de 1'histoire moderne (Messieurs Durand et Morsel). Helas. je n'ai pu decouvrir aucun spdcialiste de 
l'histoire contemporaine russe ! ! ! 
Monsieur Le Bohec me proposa le theme de recherche suivant: « Culturc et religion des soldats 
romains du Haut Empire (Ier, Ile et Ille siecle) ». 
• Conccrnant le cinema, deux commanditaires ont ete pressentis : 
• L'Institut Lumicre (25 rue du Premicr-Film, Lyon 8C) dont malheureusement le 
Centre de documentation est actuellement ferme pour cause de reamenagement. 
• Madame Morel, conservateur du Departcment Arts de la Bibliotheque Municipale 
de la Part-Dieu qui etait interessee par un travail de recensement des manifestations 
mondiales, des sites Internet, des lieux et personnes ressources lies au cinema, ainsi 
que des periodiques ayant une rubrique reguliere dans ce domaine. 
Toujours a la recherche d'un sujet « cinema », je contactai aussi monsieur Jean-
Frangois TETU, professeur a 1'Universite Lumiere-Lyon II, qui me proposa de travailler sur 
« Temporalites, medias et democratie ». Le choix final de ce dernier theme de 
recherche s'est opere sur trois criteres : 
• le sujet, malgre sa difficulte, s'est, en quelque sorte, impose a moi, 
• Monsieur Hassoun dtait dgalement favorable a ce choix, 
• enfin, c'6tait certainement le plus approprie dcs trois, dans la pcrspectivc d'unc eventuelle recherche 
de stage (et d'emploi) dans les secteurs de la presse, de 1'cdition ou de Faudiovisuel. 
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INTRODUCTION 
Monsieur Jean-Frangois TETU, professeur a FUniversite Lumiere-Lyon II et directeur 
du Centre de Recherche « Medias et Identites » a Flnstitut d'Etudes Politiques. m'a soumis 
mon sujet dans la perspective d'un projet de colloque sur le theme « Medias, temporalites et 
democratie », devant avoir lieu en milieu d'annee 1998, a 1'initiative du Centre d'Etude des 
Medias de 1'Universite Michel de Montaigne-Bordeaux III. 
Lors des premiers contacts etablis par messagerie electronique et telephone, la 
formulation initiale en avait ete faite dans les termes meme du projet de colloque et Monsieur 
TETU m'avait fait part de son interet pour les rapports entre «temps scientifique » et«temps 
mediatique ». 
Une premiere entrevue, fin novembre. dans les locaux de 1'ENSSIB (ou mon 
commanditaire donne egalement des cours) a permis de preciser le libelle du sujet et de le 
rapporter aux deux seuls termes de « temporalites » et « medias ». Au cours de ce premier 
rendez-vous, ont ete degages les grandes lignes et axes generaux de recherche. 
L 'acceleration occidentale et contemporaine de Vinformation. due a Vevolution des moyens de 
transmission et la construction par les medias d'un nouveau rapport au temps. 
Par ailleurs, Monsieur TETU m'a fait parvenir un etat du projet de colloque1 qui s'est 
revele un document tres precieux, a la fois pour 1'orientation des recherches et 1'elaboration de 
la synthese. II m'a egalement communique les references de son article « L'Actualite ou 
1'impasse du temps »2. Ayant donc deja mene des travaux dans ce domaine, mon 
commanditaire souhaitait: 
• d'une part, que je recherche des documents constituant un approfondissement des 
deux themes abordes dans cet article, 
o Les rapports de « 1'actualite » et de 1'evenement: Vactualite telle qu'elle 
est construite par les medias pose le probleme de notre perception de Vevenement. En 
effet, dans la mesure oii la duree de validite d'une information repose sur une duree 
de vie limitee de son support et non sur une reference a un temps propre du monde, 
les medias sont bien a Vorigine d'un nouveau mode de rapport au temps. 
"=> L'aporie du present: sur un reexamen de l 'opposition classique histoire et 
information. Uinformation, dont la loi est celle d'un present absolu semble plus 
tournee, dans une attente continuelle, non pas vers « Vintelligibilite de ce qui s'est 
passe mais l 'attente de ce qui n'estpas encore » 3. 
• d'autre part, que je rende compte de 1'etat recent et actuel des travaux se rapportant 
au theme plus general du projet de colloque (mais sans une determination tres 
precise de 1'anteriorite des documents recherches). 
1 Rcproduit cn Annexe. Le document original a ete scanne pour pouvoir etre intcgrd a ce rapport. 
2 Paru dans le recueil Sciences de l 'information et de la communication, sous la direction de Daniel Bougnoux, 
aux editions Larousse, 1993, (Textes essentiels). 
3 op. cit. p.721. 
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Un second rendez-vous fixe a 1'I.E.P. a la fin du mois de decembre, et la presentation 
de mes premiers resultats de recherche (essentiellement alors les premieres interrogations sur 
catalogues, sur Dialog et les premieres « pistes »sur Internet) a abouti a une identification plus 
precise des references non seulement pertinentes mais egalement desirees: 
• les etudes empiriques (essentiellement americaines) centrees sur 1'allocation de 
temps donne aux medias, ont ete presque toutes rejetees, 
• les documents d'inspiration plus « sociologiques », consacres a 1'usage des medias 
et leur impact sur la construction sociale d'une temporalite quotidienne (familiale, 
dans le domaine de 1'education etc...) devaient etre retenus, 
• mais les recherches devaient principalement s'orienter vers le champ des nouvelles 
approches pluridisciplinaires dont tirent aujourd'hui profit les sciences de 
Vinformation et de la communication. 
!=> comment les medias rendent-ils compte du temps ? Quels sont les modes 
de representation du temps qui leur sont propres (temps reel et direct de la 
TV ou de la radio) ? 
la structure des recits mediatiques et ses specificites par rapport au recit 
narratif historique ou romanesque 
>=> en quoi Vanalyse du temps mediatique qui dans les societes occidentales 
envahit le temps reel, revele-t-elle la primaute desfacteurs economiques et 
techniques dans notre construction d'une realite sociale et temporelle ? Par 
exemple, comment les dispositifs techniques de la presse, peuvent-ils 
influencer notre expirience quotidienne ? 
Par ailleurs mais sans reformuler 1'enonce du sujet, Monsieur TETU souhaitait 
egalement que j'elargisse les recherches au troisieme terme du projet« la democratie » et son 
interaction avec les medias vue sous 1'angle des temporalites. 
Enfin, pour des raisons de comprehension des textes, une limitation aux references 
anglosaxonnes et francophones a ete decidee, entrainant le rejet des nombreux ouvrages de 
langue allemande et des quelques references italiennes. 
Les objectifs de la recherche clairement definis, il restait a elaborer et peaufiner une 
strategie de recherche, identifier et savoir utiliser au mieux les sources d'information, evaluer 
la pertinence des documents trouves pour une consultation selective et enfin en dresser une 
liste structuree et ordonnee. 
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RECHERCHE 
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Iere partie : METHODOLOGIE DE 
RECHERCHE 
I. Methodoloqie de recherche : 
A. STRATEGIE GENERALE DES RECHERCHES: 
1. Lectures prealables : 
II s'averait necessaire avant de commencer les recherches de mieux cerner le sujet dans 
le champ des sciences sociales et des sciences de 1'information et de la communication. En 
effet, 1'orientation actuelle de la sociologie des medias vers une problematique de « 
construction de la realite », dont temoigne d'ailleurs notre sujet, a tendance a elargir et 
diversifier le champ de reflexion a d'autres disciplines (effets cognitifs des medias, analyses 
linguistiques ou semiotiques du discours mediatique et de son impact ideologique et 
symbolique, analyse economique des industries culturelles etc...). Fallait-il d'autre part, 
considerer le terme « temps » du seul point de vue socio-anthropologique, c"est a dire comme 
relevant de la sphere culturelle et representant une construction sociale typique et 
fondamentale de la realite ou rendre compte aussi du point de vue philosophique ou historique 
? 
Dans cette meme perspective d'ailleurs, comment pouvait s'articuler une problematique du 
temps autours des discours sur les bouleversements par les medias du jeu politique ? 
Ces interrogations rendaient necessaires la lecture prealable d'ouvrages de references 
choisis dans plusieurs disciplines : 
<=> l 'ouvrage d'Armand et Michele Mattelart: Penser les Medias. La Decouverte, 1986, (Textes a 
1'appui), ainsi que le recueil de textes reunis par Daniel Bougnoux: Sciences de l 'Information et de la 
Communication. Larousse, 1993, (Textes essentiels) m'ont un peu familiarise avec les problematiques 
recentes et actuelles liees aux medias. 
<=> le livre de Paul Beaud: La Societe de Connivence : media. mediations et classes sociales (Aubier 
Montaigne. 1994) ainsi que le tout recent travail de Gregory Derville : Le Pouvoir des Medias: mvthes 
et realite (PUG, 1997) qui retracent tous de.ux dans une premierepartie Vhistoire et les grandes etapes 
de la sociologie des medias, m 'ont initie aux themes et au vocabulaire de la discipline : problematique 
des effets, paradigme des effets limites, « two-step flow of communication », recherche fonctionnaliste 
et ecole des « usages et gratifications », le meteore McLuhan, le concept d'agenda setting, l'ecole de 
Francfort et les « cultural studies », le codage-decodage et les themes plus contemporains, construction 
sociale de la realite, contribution des medias a laformation des identites et au lien sociat, impact des 
medias sur le jeu politique etc... 
L'acquisition de ce vocabulaire s'est revele a 1'usage indispensable pour pouvoir 
mener correctement les recherches, aussi bien pour feuilleter rapidement un document papier 
que pour s'orienter dans les sites Web americains massivement abonnes aux denominations 
d'ecole (y fleurissent entre autres les « cultural studies »). 
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<=> enfin, Vouvrage de Roger Sue : Temrn et Ordre Social (PUF, 1994) m'a initie aux thematiques du 
temps social. 
En bref, ces lectures d'autant plus necessaires que je n'etais vraiment pas specialisee 
dans le domaine, m'ont permis de mieux apprehender le sujet dans toute sa dimension et sous 
ses aspects differents ainsi que de commencer a determiner les termes significatifs et 
descriptifs dans leurs liens entre eux et avec le sujet. 
2. Identification des descripteurs : 
Concemant un sujet mettant en relation deux termes et pour lequel le choix semblait 
aller de soi, Fidentification des descripteurs s'est en fait revele assez longue et delicate. 
Les premieres recherches ont mis en evidence une contradiction apparente : 
celles effectuees en croisant les deux termes « temps » (ou « temporalite ») et 
« media » (ou « medias ») ne donnaient acces qu'a tres peu ou aucune reference pour 
certaines sources (catalogues de bibliotheques ou CD-ROMs), alors que la meme 
requete employee pour d'autres sources (Dialog, Internet) produisait une plethore de 
reponses pour la plupart non pertinentes. 
Les difficultes provenaient essentiellement de la frequence et de la multiplicite des 
contextes d'usage du mot « temps » ainsi que des methodes d'indexation utilisees. Mais se 
limiter a Fusage restrictif de deux descripteurs aurait conduit a negliger bien des ouvrages, qui 
sans etre consacres exclusivement a notre sujet, pouvaient contenir des analyses interessant 
nos recherches. II s'agissait donc, dans le cas ou le vocabulaire d'indexation utilise etait 
fortement structure, etroitement coherent par rapport a une liste ou un thesaurus et parfois 
assez pauvre, d'elargir les recherches en introduisant prudemment d'autres descripteurs, alors 
que concernant des mots-cles moins homogenes et plus diversifies (cf la diversite des 
descripteurs d'une base de donnees a une autre ou 1'indexation « full-text» pour les moteurs 
de recherche de 1'Internet), il etait au contraire necessaire de preciser le descripteur « temps » 
en l'associant a un terme limitatif. 
Finalement nous avons abouti a quatre groupes de descripteurs : 
• le groupe 1 a croiser en premier lieu avec le groupe 2 (en utilisant si necessaire le 
groupe filtre) 
• avec en second lieu, 1'adjonction des mots du groupe 4. 
Groupe 1 Filtre Groupe 2 
media/media, medias/medias, 
communication 
nouvelle techonologie/new technology 
telecommunication, 
informatique/computer, 
cybemetique/cybernetic 
television/television, radio/radio, 
presse/press, newspaper 
societe/society, 
aspect social, 
aspect psychologique, 
philosophie, 
psychologie, 
social research, 
audiences 
temps/time, 
temporal i te/temporal i ty, 
social time, 
temps (perception) 
time utilization, time management, 
modernit6/modernity, 
Groupe 4 
democratie/democratic, 
democratique, 
politique/policy, 
politics, political, 
11 
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Le descripteur« mass media(s) » a pu etre elimine car rarement employe, il l'est 
toujours en deux mots. 
Par aiileurs, il n'y a pas similarite parfaite entre les descripteurs frangais et anglais, car 
le choix a tenu compte de la syntaxe et du vocabulaire propre a chaque langue. Ainsi: 
• « news » n'a pas d'equivalent frangais, 
• « politics », « policy » et« political » pour le seul « politique » frangais 
• «time utilization » et«time management » n'ont ete utilises que pour 1'interrogation du serveur 
Dialog et n'ont donc pas d'equivalents frangais 
• enfin «temporality » bien qu'atteste une seule fois, a finalement ete conserve. 
3. Identification des sources et structuration des recherches : 
La selection des sources et personnes ressources a demande un petit travail 
d'information (en particulier pour les bibliotheques puisque je ne suis pas originaire de Lyon) 
• le choix pour 1'interrogation des bases de donnees s'est porte sur le serveur Dialog, 
pouvant etre consulte a 1'ENSSIB, 
• deux CD-ROMs, Sociofile et Francis ont pu etre selectionnes grace au repertoire The CD 
directory 94 with multimedia cd's international. TPFL Publishing : 1993, 1 lth edition. La 
banque de donnee Francis a ete consultee en acces CD-ROM plutot qu'en ligne, pour des 
raisons de cout, 
• les bibliotheques de 1'ENSSIB et de la Part-Dieu m'etaient connues mais j'ai fait la 
decouverte de deux bibliotheques universitaires : 
° celle du campus de Bron 
° et la Bibliotheque Centrale Droit - Lettres (Lyon II/Lyon III), 
• enfm, le reseau Novell auquel appartient 1'ENSSIB et 1'installation de nouveaux terminaux 
beaucoup plus puissants a rendu aisee et rapide 1'interrogation de lTnternet (a 1'exception 
des quelques heures de pointe en milieu de journee). 
L'ordre des recherches n'a pas fait 1'objet d'une attention particuliere. Excepte pour le 
serveur Dialog dont l'interrogation soigneusement preparee a ete menee ponctuellement en 
quatre sceances, les interrogations des autres sources d'un cout moindre se sont deroulees tout 
au long des mois dedecembre, janvieret jusquami-fevrier. Lesrecherches sur CD-ROM ont 
ete effectuees a la fin. Cette continuite dans le travail d'enquete donne la possibilite de 
recouper les informations d'une source a 1'autre et permet la verification et le controle des 
references. 
B. LES CATALOGUES DE BIBUOTHEQUE ETLES RECHERCHES 
MANUELLES; 
1. La Bibliotheque Municipale de la Part-Dieu : 
Sa frequentation m'a ete tres utile car bien que n'etant pas specialisee, son fonds est 
considerable (plus d'un million de documents informatises). Du fait d'une inscription 
anterieure, je pouvais tres facilement acceder aux documents et les empranter. Pour la meme 
raison, le catalogue informatise a donc ete consulte sur place, lors de mes frequents passages 
(bien qu'il soit egalement possible d'y avoir acces via le serveur W3 : http://www.bm-lyon.fr) 
12 
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Apres verification des descripteurs (et elimination d'un certain nombre dont 
«temporalite »), la recherche experte (recherche par mot acceleree) s'est operee comme suit, 
principalement sur les mots du sujet (S): 
T: mots du titre 
#: troncature a droite 
un espace pour Voperateur « et» 
S:(media# temps) 
S:(media# soci#) 
S:(temps perception) 
S:(temps philosophie) 
S:(temps psychologie) 
Oref. 
10 ref. dont 5 pert. 
18 ref. dont 0 pert. 
10 ref. dont 1 pert. 
10 ref. dont 0 pert. 
S:(communication philo#) 30 ref. dont 3 pert. 
S:(temps soci#) 6 ref. dont 2 pert. 
S:(media# democrat#) 7 ref. dont 1 pert. 
Soit 12 ref. retenues sur 91 
J'ai procede sur place a une selection des documents primaires, soit en acces direct, 
soit par 1'intermediaire de la banque de distribution du Silo et ai pu emprunter une grande 
partie d'entre eux (grace au nombre eleve d'emprunts possible (10)1. 
Les periodiques sont en consultation sur place seulement, et bien qu'ils soient en cours 
d'informatisation, la plupart des recherches s'effectuent encore sur fichier manuel papier. La 
consultation s'en est d'ailleurs averee assez decevante (2 ref. retenues) car le fonds des revues 
de science sociale paralt relativement pauvre et vieilli et celui des periodiques de sciences de 
la communication semble peu etoffe. Au total, 12 monographies -15 chapitres ou parties - et 
2 articles soit au total 17 documents distincts. 
Enfin, j'ai reserve une partie de mon temps a la promenade et au feuilletage dans les 
rayons. En effet - et cette observation est valable pour toutes les bibliotheques qui autorisent 
un acces direct aux documents bien que le « butinage » semble a-priori une methode peu 
orthodoxe de recherche, elle s'avere pourtant fructueuse, pour peu qu'on ait en tete une idee 
precise du sujet et une liste d'auteurs identifies. 
2. La Bibliotheque de 1'ENSSIB : 
Elle se trouvait particulierement indiquee dans mon cas et la consultation de son 
catalogue a bien entendu ete operee sur place. De part sa specialisation, elle m'a beaucoup 
servi dans ma demarche de selection des descripteurs : 
• une requete « media* soci* » (78 ref.) dans la zone Mots-cles et la liste selectionnee suivante a 6te etablie : 
information (Theorie de V, Reseaux de), communication -philosophie, temps, espace et temps, 
tilecommunication, communication, presse, radio, television, medias — aspect social, cybernetique, 
technologie (avancee), television - politique. 
• Autres requetes : dans la zone Mots-cles et zone Titre 
media* temp* 0 ref. 2 ref. non pert. 
communi* temp* 0 ref. meme resultat 
information temp* 2 ref. dont 1 pert. 3 ref. non pert. 
cyber temp* 0 ref. 0 ref. 
telecom* soci* 2 ref. dont 1 pert. 
1 Certains documents du Silo (dont la notice indique LIVADU) peuvent etre emprontes alors que c'est impossible 
pour ceux qui portent la mention MADLIV. 
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temps soci* 2 ref. pert. 
television soci* 19 ref. dont 0 pert. 
radio soci* 1 ref. non pert. 
presse soci* 2 ref. dont 0 pert. 
media* psychologie 4 ref. dont 1 pert. 
media* philosophie 4 ref. dont 0 pert. 
media* democrat* 0 ref. 
media* polit* 4 ref. dont 1 pert. 
communication soci* 10 ref. dont 1 pert. 
communication phil* 2 ref. dont 1 pert. 
modernite technologie 1 ref. pert. 
(et egalement des interrogations sur auteurs). 
soit 9 ref. retenues sur 53. 
Les index papier de revues telles Mediapouvoirs, Esprit ou Terminal ont ete examines 
et ont permis de decouvrir deux articles (soit au total 11 ref.). Les resultats consistent donc en 
7 monographies, 2 recueils d'articles (contenant respectivement 2 et 3 textes retenus) et 2 
articles issus de periodiques. Le total est donc de 14 documents. 
Je note qu'il est tres pratique de pouvoir imprimer directement les resultats de ses 
recherches, ce qui est impossible dans toutes les autres bibliotheques visitees qui n'autorisent 
meme pas le teledechargement des notices. Mais je regrette de n'avoir pu acceder au dossier 
Sociologie des usages des technologies de l'information et de la communication qui n'a pu 
etre trouve en rayon. 
3. La Bibliotheque Universitaire de Bron : 
Elle appartient au Service Commun de la Documentation (S.C.D.) de 1'Universite 
Lumiere-Lyon II qui stracture 1'acces a 1'ensemble des ressources documentaires de 
l'Universite (au total, environ 500 000 vol.) et son catalogue informatise est commun aux 
bibliotheques du reseau Loris (d'ou des titres localises dans d'autres centres de 
documentation). Cest une bibliotheque encyclopedique en sciences humaines et sociales (134 
000 ouvrages et plus de 800 periodiques). 
Le catalogue peut etre consulte sur le serveur http://scdinf.univ-lyon2.fr mais j'ai 
profite de plusieurs passages a la B.U. de Bron (a la recherche de documents primaires) pour 
le consulter egalement sur place ainsi que le poste de consultation des ressources 
documentaires universitaires de Lyon (qui m'a fourni les coordonnees et des renseignements 
sur la Bibliotheque Centrale Droit - Lettres). L'interrogation experte permet de combiner une 
recherche sur le titre, 1'auteur, la date d'edition et le sujet avec des operateurs booleens, et, ou, 
sauf. 
Ecran Catalogue : 
Index Operateur Critere Booleen 
ir 
Mots Titres, Sujets, Auteurs, 
Collectivites 
Mots de la recherche 
=, et, ou, sauf, 
<, >, <=, >=, 
et, ou, sauf. 
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Mots du sujet = media* et 
Mots du sujet = temp* 
On peut aussi combiner tous les criteres de la notice (requete du type : la sociologie 
des medias ou de la communication). II est parfois utile d'integrer les mots des collections 
dans une requete, car 1'indexation de la B.U. de Bron m'a paru assez sommaire : au plus deux 
ou trois descripteurs. 
media* et temp* 0 ref. 
media* et soci* 40 ref. dont 10 pert. 
communication et phil* 15 ref. dont 5 pert. 
modernite et technologie 18 ref. dont 3 pert. 
media* et politi* 8 ref.dont 3 pert. 
media* et democrati* 0 ref. 
temps et soci* 15 ref. dont 4 pert. 
soit au total 25 ref. pert. sur 961 dont 10 retenues. 
Concernant 1'emprunt des documents primaires (pour la plupart en libre acces), 
1'inscription est gratuite et immediate sur simple presentation de la carte d'etudiant de Lyon I. 
Les etudiants de 3e cycle, sont autorises a emprunter cinq livres pour trois semaines (au lieu de 
trois seulement pour les 1" et 2e cycle). 
Le catalogue informatise ne recense que les livres. Les periodiques sont donc 
accessibles a partir d'un catalogue papier (sur fiches) avec entrees par titre des revues ou par 
matieres. Mais le plus judicieux (a moins de disposer d'une liste fiable et exhaustive de revues 
de sciences sociales ou de communication), est de se reporter aux tables d'index (disponibles 
pour certains titres), aux bibliographies specialisees (portant la mention REF) et aux 
exemplaires de Fannee en cours accessibles en salle. Cette recherche a permis de decouvrir un 
article de la revue Communication et langages. Par ailleurs, j'ai pu consulter (demande par 
bulletin) trois autres articles dont les references provenaient de Sociological Abstracts et 
Francis. 
Enfin, la B.U. de Bron met a la disposition de son public, de nombreux CD-ROMs, 
dont Sociofile sur lequel j'ai fait une interrogation. 
4. La Bibliotheque Centrale de Droit - Lettres (campus centre ville): 
Creee en 1896, elle possede un fonds de 450 000 documents et appartient egalement au 
S.C.D. et au reseau Loris. 
La recherche sur les titres de periodiques qui sont informatises (a la difference de la 
B.U. de Bron) a - helas - ete infructueuse. En revanche, sr""e a un tres judicieux systeme de 
renvois d'un mot-cle a 1'autre, et a une indexation;" lplete qu'a la B.U. de Bron, la 
consultation du catalogue a abouti a la selection de ences supplementaires qui n'avaient 
pas ete detectees. 
'.La listc des referenees en provenance de la B.U. de Bron (voir la Bibliographie par sources, p.62-63) contient 
seulement 9 titres car la consultation du catalogue ayant ete relativement tardive, bon nombre d'entre elles 
avaient deja ete portees au benefice d'autres ressources documentaires. (cf Critique des resultats, p.32). 
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Une recherche experte par Mots du sujet (MS) et sur tous les Index (MT) a ete faite, puis une par debut de Mots 
(donc sans utilisation de troncature) sur le Sujet (S) et sur tous les Index (TOU): 
MS=medias et MS=temps 0 ref. 
MS=medias et MS=sociologie 10 ref. dont 2 pert. 
TOU=media et TOU=temp 0 ref. 
S=communi et S=philos 8 ref.dont 2 pert. 
S=communic et S=soci 10 ref.dont 3 pert. 
S=media et S=polit 5 ref. dont 3 pert. 
S=media et S=democrat 0 ref. 
S=temp et S=soci 3 ref. dont 1 pert. 
S=technol et S=inform 8 ref. dont 1 pert. 
Soit au total, 12 ref. pert. (dont 8 inedites) sur 44. 
L'acces aux documents primaires appartenant au domaine des sciences de 
1'information et de la communication, se fait batiment Dugas, a la Bibliotheque de Langues et 
de Philosophie dans une salle reservee : la salle INFOCOM. La consultation a ete operee sur 
place sans emprunt. 
5. La recherche manuelle dans les bibliographies d'articles 
specialises : 
Dans mon cas, une partie non negligeable des references a ete selectionnee a partir des 
bibliographies de documents primaires (principalement les articles et dans de rares cas les 
monographies) constituees par les auteurs. En effet, les bibliographies des articles specialises 
s'averent une source irremplagable d'informations souvent inedites. Par contre la demarche de 
selection est rendue parfois difficile par 1'absence de criteres d'evaluation et necessite 
controles et verifications. Au total et apres elimination des references de langue allemande et 
italienne (retenues dans un premier temps), la selection s'est montee a 40 references. 
C. L 'INTERROGA TION SUR DIALOG : 
L'interrogation sur le serveur Dialog, a ete conduite en quatre seances ponctuelles avec 
a chaque fois, appreciation des resultats et elaboration d'une strategie en consequence. 
1. Selection des bases de donnees : 
Plutot que d'utiliser la possibilite d'interrogation simultanee sur 1'ensemble des bases 
du serveur (DIALINDEX1,411), j'ai choisi une recherche multiple (« OneSearch ») sur deux 
groupes de bases en sciences humaines et sciences sociales. La requete, destinee a evaluer aux 
nombres de reponses les bases les plus riches dans le domaine de la sociologie des medias, a 
ete definie volontairement de maniere large. 
1 Madame Hecht semble assez sceptique a son egard, et a moins de disposer d'un sujet tres large, y voit surtout 
une « astuce commerciale » destinee a pousser a la consommation. 
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Premiere interrogation : 
? bSOCSCI 
? s (media? or massmedia?) and (time or temp? or soci?) 
? b HUMANIT 
? s (media? or massmedia?) and (time or temp? or soci?) 
Apres elimination des bases d'apprentissage ONTAPS (Online Training and Pratice, 
207. 212, 255), le nombre dc bases retenues, prioritairement en scicnces sociales s'est monte a 
8. 
• Sociological Abstracts (File 37): creee par le Sociological Abstracts en 1963, cette base 
depouille 1600 periodiques et comporte au total pres de 3 300 000 references (entre autres 
aussi, des comptes rendus d'ouvrages, des critiques de livres et des communications a des 
congres). 
Domaine : changement social et culturel, sociologie de la science et des organisations et 
sociologie des medias, 
Sa couverture est mondiale (60 % Etats-Unis et 40 % autres pays) et sa frequence de mise a 
jour: 5 fois/an. 
• Social Scisearch (File 7): produite depuis 1972 par 1'Institute for Scientific Information, 
elle comporte 2 300 000 references issues du depouillement de 1500 periodiques en 
sciences sociales et sciences exactes interessant les sciences sociales. 
Domaine : sciences sociales et du comportement, et egalement sciences de 1'information et de 
la communication. 
Sa couverture est internationale et sa mise ajour hebdomadaire. 
• PsycINFO ou Psychological Abstracts (File 11): produite par 1'American psychological 
Association elle offre une couverture mondiale dans le domaine de la psychologie et des 
sciences sociales du comportement (depuis 1967). 
• IACBusiness A.R.T.S. (File 88): base « full-text». Produite depuis 1976 par ITnformation 
Access Cie, elle est specialisee dans le depouillement des periodiques a 1'usage des 
etablissements d'enseignement superieur et des bibliotheques universitaires. 
• Social Sciences Abstracts (File 142): produite depuis 1983, par la HW Wilson Cie. 
• Information Sciences Abstracts (File 202): produite depuis 1966 par la Documentation 
Abstracts Incorporation, elle offre une couverture bibliographique en sciences de 
l'information et de la communication. 
• Periodical Abstracts Plus Text (File 484): depuis 1988, elle est specialisee dans le 
depouillement des revues professionnelles consacrees au monde des medias : journalisme, 
radio, television et presse. 
Enfin, nous avons adjoint a cette liste, LC MARC - Books (File 426), le catalogue de la 
Library of Congress americaine depuis 1968, qui comporte surtout des monographies de 
langue anglaise mais a egalement une couverture mondiale. 
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Deuxieme interrogation (sur 1'ensemble des bases retenues): 
La recherehe a porte uniquement sur les descripteurs en trois requetes : 
? b 7,11,37,88,142,202,426,484 
? s (media?/DE or massmedia?/DE) and (time/DE or temp?/DE) 
? s (media?/DE or massmedia?/DE) and (time/DE or temp?/DE) and 
(politic?/DE or democra?/DE) 
? s (media?/DE or massmedia?/DE) and (democra?/DE or 
politi?/DE) 
File Requete 1 Requete 2 Requete 3 
7 lOref. Oref. 9 ref. 
11 107 ref. 1 ref. 23 ref. 
37 34 ref. 1 ref. 38 ref. 
88 81 ref. 15 ref. 103 ref. 
142 16 ref. Oref. 17 ref. 
202 2 ref. Oref. 1 ref. 
426 7 ref. Oref. 8 ref. 
484 5 ref. Oref. 9 ref. 
Dedoublonnage : 
? idSl (et S3) 
? idoS 1 (et S3) 30 doublons 0 doublons 18 doublons 
Total: 263 ref. 17 ref.1 208 ref. 
Etant donne le grand nombre de reponses le taux de pertinence n'a pas ete etabli car un 
bref examen des resultats a indique un taux de bruit beaucoup trop eleve, qui rendait 
necessaire d'affiner la requete (contrairement a la recherche sur catalogue ou il s'agissait de 
1'elargir). 
Pour eela, deux moyens : 
<=> affichage de quelques notices (principalement des fichiers 11 et 88) et examen de 
leur vocabulaire d'indexation. 
•=> examen dans 1'index general (E = expand) du descripteur « time » pour chercher 
avec quel terme associe limitatif, il peut etre utilise. 
Resultats: 
=> « mass media » existe mais exclusivement employe en deux mots donc on peut 
limiter la recherche a « media »(s). 
1'usage de la troncature (?) sur le descripteur « media »(s) est peu judicieux car elle 
retient beaucoup de termes inadequats tels que « mediation », « median »(e) etc... 
•=> «temporality » est introuvable. 
^ le descripteur « time utilization » est atteste dans Social Scisearch et Sociological 
Ahstracts mais « time » y est aussi utilise seul. 
par contre « leisure time » parait s'imposer dans la base PsychlNFO,«time 
management » dans IACBusiness A.R.T.S et « time allocation » dans Social Sciences 
Abstracts. 
1 Dont aucune pertinente. 
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•=> enfin. 1'elimination de la vedette matiere « time series analyse » frequente et 
inapropriee dans PsychlNFO (d'ou, not series) ainsi que des expressions « time 
(periodical) », « equal time rule » et « prime time » (d'ou, not periodical, not rule et not 
prime) dans IACBusiness A.R.T.S. devrait permettre de reduire le taux de bruit. 
Troisieme interrogation : 
Elle devra donc s'effectuer base par base afin de tenir compte du vocabulaire d'indexation 
propre a chacune: 
Forme generale de la requete : 
? s (media/DE or medias/DE) and time/DE 
? s (media/DE or medias/DE) and democra?/DE 
File Requete 
particuliere R1 
Requete 
particuliere 
R2 
Rep. 
R.l 
Rep. 
R.2 
Rep. 
pert. 
Taux de 
pertinence 
7 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra?/DE 
7 9 3 18.7 % 
11 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
and leisure/DE 
not series/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra?/DE 
17 12 2 6.8% 
37 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra?/DE 
27 20 16 32% 
88 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
and 
management/D 
E not 
periodical/DE 
not rule/DE not 
prime/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra ?/DE 
12 10 2 9% 
142 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
and 
allocation/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra?/DE 
4 7 1 9% 
202 ?s (media/DE ?s (media/DE 2 1 1 33 % 
or medias/DE) or medias/DE) 
and time/DE and 
democra ?/DE 
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426 ?s (media/DE 
or medias/DE) 
and time/DE 
and 
utilization/DE 
?s media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra ?/DE 
5 6 2 18% 
484 ?s (media/DE 
and medias/DE) 
and time/DE 
?s (media/DE 
or medias/DE) 
and 
democra?/DE 
4 6 2 20% 
Total 78 71 28 
(etun 
doublon 
37/88) 
18.8 % 
Classement des bases d*apres leur taux de pertinence : 
Classement 1 2 3 4 
% de pertinence 37 = 55.2 % 7 = 10.3 % 11,88,426, 484 142, 202 = 3.5 % 
= 6.9 % 
Sociological Abstracts fournit de loin les meilleurs resultats ce qui est naturel pour une 
base specialisee. Elle est par ailleurs d'un acces facile et couvre bien le domaine de la 
sociologie des medias. Cest donc une source d'informations tres performante. 
Social Scisearch avec des resultats moindres, presente 1'interet de citer les 
bibliographies des articles de reference. 
La quatrieme interrogation, apres selection des articles pertinents, d'apres les descripteurs 
et/ou le resume, a consiste au rapatriement des 28 notices completes (format 5 ou 9). 
Critique des resultats: 
Le taux de bruit eleve, peut s'expliquer par Finterrogation de bases moins specialisees 
et par 1'impossibilite, malgre tous nos efforts, de preciser d'une maniere fiable et applicable a 
toutes les bases, le descripteur «time ». D'autre part, la selection a ete tres stricte 
conformement aux voeux de mon commanditaire. Tres peu d'articles pertinents au regard de 
1'interrogation et d'une definition large du sujet mais consacres aux etudes empiriques sur 
1'allocation de temps au medias ou aux interactions medias/politique (pendant les campagnes 
electorales) ont ete retenues. Enfin, il y a eu elimination d'une dizaine de references en 
allemand et italien. 
Evaluation du cout de la recherche Dialog : 
Le cout indique (estimated total session cost): 
• pour les deux premieres seances : respectivement 4,77 $ et 5.59 $ 
• pour la troisieme : 10,53 $ 
• pour la quatrieme plus longue en raison du transfert: 29.70 $ 
soit un total d'environ 50 $. 
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D. UINTERNET. RECHERCHES. LISTES ET MESSAGES: 
1. Recherches sur Intemet: 
Requetes sur Alta Vista, Yahoo : 
L'utilisation des moteurs de recherche automatique tel Alta Vista 
(http://www.altavista.telia.com) s'est revelee, dans mon cas, totalement inapropriee. 
title:(time and media*) 
title:(time and soci*) 
title:(media* and soci*) 
keywords:media* 
subject:media* 
De telles requetes ont abouti a des listes de plusieurs centaines de reponses sur 
lesquelles (et bien qu'elles soient triees par ordre de pertinence et d'occurence), aucune des 20 
ou 40 premieres reponses n'etaient satisfaisantes (exemple : sites commerciaux sur la « Time 
Warner » ou au mieux sur les medias et 1'actualite). En effet, une recherche « full-text » sur 
1'occurrence des termes, avec des mots aussi courants que « temps » ou « media(s) » et 
concernant un sujet relativement pointu, a peu de chances d'aboutir a des resultats 
interessants. 
Les memes requetes sur un repertoire thematique, Yahoo (http://www.yahoo.com) ont 
donne lieu a des resultats identiques : 
+media*+time 
+media*+time 
+t: media*+soci* 
+t: time+soci* 
de meme qu'avec le moteur Lokace : http://www.lokace.com. 
Outils et strategie de recherche : 
L'utilisation des repertoires thematiques (ou listes hierarchiques), organises par 
categories et sous-categories s'imposait donc. Des essais sur les Yahoo frangais et americain 
(http://www.yahoo.com et http://www.yahoo.fr.), Eureka (http://www.eureka-fr.com), et 
Magellan (http://www.mckinley.com), m'ont conduit a utiliser de preference Yahoo.com, tres 
complet (beaucoup plus que son homologue frangais) et de consultation aisee. 
Pour operer une selection judicieuse parmi le tres grand nombre de sites consacres aux 
medias, j'ai essentiellement procede a une enquete, la plus systematique possible (compte tenu 
des imperatifs de temps), sur les departements universitaires, instituts, ecoles ou centres de 
recherche en communication et sciences de 1'information a partir : 
• des categories de 1'index Yahoo : 
Sciences Humaines' et Sociales —» Communication —» Ecoles et 
Instituts. 
Yahoo.fr : 11 sites proposes 
Yahoo.com : plus de 80 sites (dont 70 % americains et aucun frangais) 
qu'il est donc necessaire de trier . 
1 Ici en traduction frangaise. 
2 On peut dejH operer une premiere selection de ces etablissements en utilisant les requetes : « media* et soci* », 
et« media* et democra* ». 
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Ou Sociologie --» Ecole et Instituts 
• des departements universitaires cites comme sources, dans les references en 
provenance de Sociological Abstracts : entre autres ceux du Pays de Galles 
(R.U.), de Louvain-la-Neuve (BE), de Westminster (R.U.), de Bruxelles 
(BE), ou du Quebec (CA) qui sont a visiter en priorite. 
• d'autres listes decouvertes au cours de mes recherehes et repertoriant les 
organismes de recherche en rapport avec mon sujet: 
=> Academic Communications Sites around the World 
(http://www.jou.ufl.edu/commres/aca5.html). 
=> World List of Departments and Schools of Information 
Studies (http://www.shef.ac.uk) constituee par FUniversite de 
Sheffield (R.U.). 
=> Liste des « Departments, Centres, Institutes and Courses » 
(soit environ 60 sites) repertories par 1'Universite du Pays de 
Galles (http://www.aber.ac.uk). 
• enfin, de 1'Argus Clearinghouse (http://www.clearinghouse.net) aux 
categories : 
Communication —» Communication et Media Studies 
et Sociology —» Social Time Svstem 
ligne des catalogues de bibliotheques : 
en premier lieu, le Catalogue Collectif des Ouvrages (http://dodge.grenet.fr : 
8001) du departement S.H.S. (Sciences de 1'Homme et de la Societe) du 
C.N.R.S., interroge dans la categorie Environnement/Societe-Sciences 
Sociales (requete « temp1 et media ») et qui fournit 5 references pertinentes 
dont 2 inedites, 
le Catalogue de la B.U. de 1'Universite Stendhal (Grenoble III) 
(http://www.pole.grenet.fr/POLE/REDOC) a donne acces egalement a une 
reference pertinente2, 
par contre, les recherches dans 1'Index de la Canadian Library 
(http://www.lights/comlib) ou a la Mediatheque de Geneve 
(http://www.unige.ch) ont ete infructueuses. 
Exploration des sites: 
Mes premieres demarches, decevantes, ont porte sur la localisation de sites frangais en 
rapport avec les organisateurs et participants du colloque3 a 1'origine de mes recherches a 
savoir les equipes du Centre d'Etudes des Medias de 1'Universite de Bordeaux III (voir ci-
dessous et p.28), « Medias et Identites » de 1'Institut d'Etudes Politiques de Lyon II 
(mentionnee sur le serveur de Lyon II: http://wwww.univ-lyon2.fr), JERICOst de 1'I.U.T. de 
Tours (echec) et DESTEC de 1'Universite de Paris III (echec egalement). 
Sites frangais : 
Les resultats ont ete assez faibles. Sur le nombre de sites explores seuls trois pouvaient 
presenter un interet pour ma recherche. En gras la mention CONTACT(S) fait allusion aux 
1 Avec troncature implicite. 
2II est egalement possible d'acceder en ligne aux ressources documentaires des B.U. de Caen, Paris IX Dauphine 
(etc...), ainsi que naturellement a celles de la B.N.F (opaleQ2.bnf.fr) mais pour cette derniere, il est souvent plus 
rapide de recourir au CD-ROM de la Bibliographie Nationale Frangaise. 
3 Voir le document en annexe. 
Interrogation en 
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adresses electroniques trouvees sur le site et qui feront 1'objet de messages ulterieurement 
(voir les messages personnels p.28-29): 
Centre d'Etudes des Medias/Groupe de Recherche 
Experimentale sur les Systemes Informatises de 
Communication (GRESIC). 
Universite Michel de Montaigne Bordeaux III 
http://cem-gresic.msha.u-bordeaux.fr 
Axes de recherche \ 
Communication dc 1'I.S.T. et edition electronique. 
En fait site consacre aux recherches du GRESIC. 
CONTACT (pour tenter de localiser le site de 
1'equipe C.E.M du professeur A. Tudescq). 
Groupe de Recherches et d'Etudes sur les Enjeux de la 
Communication (GRESEC) 
Universite Stendhal de Grenoble III 
http://www.u-grenoble3.fr 
Axes de recherche : 
Industrialisation de 1'information et de la culture 
Mutations de 1'espace public 
Insertion sociale des N.T.I.C. et de la 
communication. 
Publications : 
10 titres en ligne de la revue Communication, 
Medias et Societe (ed. P.U.G.) 
CONTACTS 
Departement S.H.S. du C.N.R.S. 
http://www.urec.fr 
http://dodge.grenet.fr:8001 
Nombreux liens, entre autres vers : 
=> une liste de bibliotheques francophones et 
mondialcs offrant un service WWW 
http://sunsite.berkeley.edu/libweb 
=> des ressources en sciences sociale 
http://www.sosig.ac.uk. 
Interrogation en ligne: 
=> du catalogue C.C.O. (voir ci-dessus, p.22) et de 
celui de la B.U. de Grenoble III 
Adresse de bibliotheques et centres de 
documentation : 
=> par exemple le CDD Yves de la Haye (ou Institut 
de la Communication et des Medias a Echirolles) 
qui donne une liste tres complete et utile des revues 
de communication 
Repertoire interactif national desfonds 
documentaires en sciences humaines et sociales 
Au total 5 references pertinentes dont 2 inedites. 
Sites francophones : 
Les sites belges et canadiens se sont reveles une mine d'informations: 
Departement Communication 
Universite Libre de Bruxelles (S.C.O.M.) 
comprend le C.E.M.E.S.O. = Centre d'Etudes 
Sociologiques des Medias et le S.M.I.T. = Studies on 
Media Information and Telecommunication. 
http://www.ulb.ac.be (en frangais) 
http://www.vub.ac.be/SCOM/smit (en anglais ou 
flamand au choix). 
Axes de recherche : 
Impact social et politique des nouveaux medias et de la 
telecommunication. 
Publications et articles depuis 1989. 
Bibliographies et listes des travaux. 
Sur le site C.E.M.E.S.O.: 
4 references pertinentes dont 2 inddites 
sur le site du S.M.I.T.: 
1 r6ference pertinente (mais ddj& selectionn6e). 
Departement de Communication de 1'Universite 
Catholique de Louvain-la-Neuve (BE). 
Observatoire du Recit Mediatique 
http://www.comu.ucl.ac.be/orm 
Le plus interessant de tous ! ! ! 
Presentation detaillee : description des principes 
fondateurs, organisation, recherches et membres. 
Axes de recherche : 
Approche sociale de la eommunication mediatisee, 
Analyse du recit mediatique (narratologie, condition 
socio-economique de sa production et de sa reception) 
pour constituer des grilles d'analyse et de lecture i 
partir de modeles theoriques linguistiques, 
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Observatoirc du Recit Mediatique sociologiques, economiques, ethnologiques et 
anthropologiques. 
Defmition d'unc mcthodologie et analyses thematiques. 
Revue : 
Recherches en Communication, Lettre de VO.R.M. 
Publications et travaux: 
8 references pertinentes dont 7 totalement inedites. 
Membres: 
LITS, Marc, DEREZE, Gerard, ANTOINE, Frederic. 
CONTACT 
Groupc dc Recherche sur les Industries Culturelles 
G.R.I.C.I.S. 
Universite du Quebec a Montreal (CA). 
http://www.er.uquam.ca 
Axes de recherche: 
Medias et telecommunication 
Industrie et politique culturcllc 
Convergence technologique et integration economique 
et sociale 
Revue : 
Societe, Cahier de Recherche Sociographique; 
Membres: 
LACROIX. Jean-Guy, TREMBLAY, Gaetan. 
CONTACTS 
Departement dlnformation et Communication 
Universite Laval (CA) 
http://www.com.ulaval.ca/recherche 
Centre d'Etude des medias 
http://www.cem.ulaval.ca 
Axes de recherche : 
politiques culturelles, enjeux industriels 
et changements technologiqucs 
Publications : 
Non retenues 
CONTACT 
Sites anglophones (anglais et americains) : 
A partir de 1'Argus Clearinghouse : 
le Sarah Zupko's Cultural Studies 
http://www.mcs.net 
(cotation Clearinghouse : 3/5) 
Compilateur : Sarah Zupko (Illinois, U.S.A.) 
Tres interessant, ce site propose : 
=> de tres nombreux liens (vers la plupart des 
departements de communication des universites 
americaines et quelques uns europeens), 
=> des articles en ligne, 
=> des recensements de revues et periodiques, 
=> et surtout 1'acces a plusieurs listes bibliographiques 
thematiques : 
Consumer Culture and Leisure (liste du Goldsmith 
College de Londres): 16 refdrenccs pertinentes dont 9 
retenues. 
Computer-mediated Communication (Rensselaer 
Polytechnic Institute, U.S.A.): 2 rdfdrences indditcs; 
Communication Theories (Institute for Lcarning 
Technologies, Universit6 de Columbia): 2 references 
inedites; 
General Critical Studies ofTelevision (Ryerson 
Library): 3 references inedites. 
Au total, 16 references. 
CONTACT 
A partir de 1'Argus Clearinghouse : 
le site Social Time System 
http://www.trinity.edu/~mkearl/time.html 
(cotation Clearinghouse : 3/5) 
Compilateur : Michael Kearl, Trinity University 
(U.S.A.) 
Axes de recherche : 
Temps et rythmes sociaux, socio-chronologie. 
CONTACT 
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Departement Media et Communication 
Goldsmith College, Universite de Londres (R.U.) 
http://www.goId.ac.uk/cms/dcpt 
Goldsmith College (Londres) 
Axes de recherche : 
Influence cconomique, sociale et politique des medias. 
Equipe du professeur James CURRAN : 
Interets : 
Nouvelles technologies et construction de la 
subjectivite, psychologie des communications. 
CONTACTS 
Media Studies 
Universite du Pays de Galles (Wales), Aberystwyth 
(R.U.) 
http://www.aber.ac.uk/~dgc 
Le plus interessant des sites anglophones ! ! ! 
Tres nombreux liens (entre autre la liste des Ecoles, 
Instituts et Centres de recherche sur les medias, 
(voir p.22). 
Recensement de revues et periodiques : 
Bibliographies thematiques 
Acces a des articles en ligne : 
3 documents teledScharges (depuis le Dpt de 
Sociologie de 1'E.N.S. en France, 1'Universite de 
1'Oregon aux U.S.A. et le C.E.M.E.SO belge). 
Acces direct a des requetes predefinies sur AltaVista 
Acces au serveur Gopher de 1'Universite de 
Pennsylvanie (gopher://psulias.psu.edu) et recherche 
sur 1'Index du Mass Media Journal (« media* and 
time »): 8 references pertinentes dont 2 inedites. 
CONTACTS 
The Media Studies Center (Ganett Center) 
programme : The Freedom Forum 
http://www.mediastudies.org 
(site gouvememental) 
Forum regroupant des joumalistes, des universitaires et 
des representants de 1'industrie des medias sur le 
theme : les effets des mddias sur la societe 
Revue : Media Studies Journal 
Conferences, Rapports de recherche, Publications et 
Articles : 1 document teledecharge. 
CONTACT 
College of Communication 
Universite de Pennsylvanie 
http://homepage.seas.upenn.edu 
Presentation interessante des cours : 
Implications sociales des tcchnologies de 1'information. 
Guide et bibliographie a 1'usage des etudiants 
CONTACT 
Annenberg School of Communication (Philadelphie, 
U.S.A.) 
http://www.asc.upenn.edu/academics/ 
The Anncnberg Public Policy Center of Washington 
http://www.asc.upenn.edu/appc/washington/ 
Des presentation intdressantes des cours. 
Malheureusement 1'acces aux cours de 3e cycle 
(Exemple : Social Construction of Reality, du 
professeur Krippendorf) est reserve aux detenteurs d'un 
mot de passe. 
Axes de recherche : 
Information et societe, medias et d6veloppement de la 
pcnsee, medias et democratie. 
Articles et Documents en ligne 
mais aucun portant sur notre sujet. 
CONTACT 
Departement de Communication 
Universite de Stanford 
http://www-leIand.stanford.edU/dpt:communication/ 
Presentation des cours 
Listes des travaux et publications des membres 
Equipe du professeur Steven H. CHAFFEE : 
Groupe de Recherche : Social Responses to 
Communication Technology (S.R.T.C.): REEVES 
Byron, NASS Cliff, 
CONTACT 
The McLuhan Programm 
Universitc de Toronto (CA) 
http://www.fis.utoromto.ca/ 
Un cours tres interessant « Media, Mind and Society » 
du professeur Derrick de KERCKHOVE. 
CONTACTS 
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Department of Information Studies 
Universite de Sheffield (R.U.) 
http://www.shef.ac.uk 
Une liste mondiale de departements et ecoles en 
sciences de 1'information. 
Ccntre for Communication and Information Studies 
(et Hypermedia Research Center) 
Universite de Westminster (R.U.) 
http://www.wmin.ac.uk/LLC/comin/ 
Axes de recherche : 
Etudes critiques de 1'organisation et de 1'impact des 
mass medias et des N.T.I.C. 
Revue : Media, Culture and Society 
CONTACT 
Massachusetts Institute of Technology 
Cambridge (U.S.A.) 
http://mas.www.media.mit.edu 
Axes de recherche: 
Influence des N.T.I.C. 
Etudes techniques, cognitives et esthetiques de 
1'interaction homme/ordinateur. 
Listes de travaux mais rien de pertinent. 
De nombreux autres sites visites n'ont pas ete retenus1 comme ne presentant pas un 
interet suffisant. Une remarque pourtant, a propos de 1'Universite de 1'Iowa 
(http://www.arcade.uiowa.edu/gw/comm/mediagen qui parmi ses nombreux liens permet 
d'acceder a un Virtual Institute of Information (Cyber communications et Mass Media 
researchs) « virtuellement » donc interessant mais pas dans ce cas precis. 
Remarques generales : 
Les sites universitaires frangais sur 1'Internet sont encore bien rares et peu developpes 
en comparaison de ce qui existe non seulement de 1'autre cote de 1'Atlantique mais egalement 
en Europe meme (Angleterre ou Belgique). 
Les ressources Internet en sciences humaines et sociales, si elles ne sont pas tres abondantes 
(on remarque quand meme un certain retard par rapport a d'autres disciplines) ne sont pas 
inexistantes (et particulierement peut-etre en ce qui concerne les sciences de 1'information et 
de la communication). 
Enfin, le cout horaire, necessaire a une telle exploration, est tres important! ! ! 
2. Les listes et groupes de discussion : 
Les « news » : 
Les recherches par sujet sur http://www.reference.com, http://www.dejanews.com ou 
http://www.fr.net/news.fr (pour les forum frangais) n'ont rien permis de decouvrir. Les debats 
des groupes (- .fr.soc par exemple) sont beaucoup trop generaux pour convenir a mon theme 
de recherche. 
II existe un forum belge plus interessant: le Forum ISPO (Information Society Forum 
gere par la Commission Europeenne): http://www.ispo.cec.be/infoforum qui presente des 
themes de debat plus en rapport avec nos preoccupations (en particulier le theme 3 des F.A.Q. 
-« paper » - qui concerne la vie sociale et democratique dans une communaute virtuelle). Mais 
pourquoi toujours en anglais ? ? ? 
Les listes: 
La selection Tile Net (http://www.tile.net/search?wordsmedia+soci*) propose 55 listes 
mais apres consultation des FAQ, peu emanent du milieu universitaire ou institutionnel. 
1 Ainsi le Dpt of Information and Computer Science (Univ. de Californie, Irvine), le New Media Research (Univ. 
de Washington, U.S.A.), le College of Communication (Univ. du Texas a Austin et Univ. de 1'Illinois), le 
Communication Studies Dpt de la Victoria University, Wellington (N.Z.), 1'Institute for Learning Technologies 
de 1'Univ. de Columbia, le Poynter Institute for Media Studies etc... 
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Par contre, la selection Liszt (http://www.liszt.com), ne propose que 5 noms mais tous 
interessants. 
Enfin, la selection frangaise http://www.cru.fr/LISTES/, m'a permis de retenir deux noms. 
Au total, une inscription a ete faite sur 4 listes et j'ai fait parvenir a chacune d'entre 
elles (en frangais ou en anglais), un message de « demande d'aide », comportant une 
presentation personnelle, une courte explication du themc de recherche et un « appel » a 
references: 
Adresse : infos-list@crepac.com 
Cette liste emane du C.R.E.P.A.C. = Centre Regional 
d'Education Permanente et d'Action culturellc 
d'Aquitaine qui coordonne le Reseau International des 
Universites de la Communication.Elle est moderee 
(moderateur: a.laborde@crepac.com 
adresse du forum : http://www.crepac.com 
Les F.A.Q. etaient tout a fait pertinentes sur les 
themes: 
Intcrrogations, doutes ct cspoirs suscites par la societe 
de 1'information ct la democratie electronique 
(voterons nous demain en temps rdcl depuis notre 
ordinateur ? Doit-on craindre une interactivitc 
immcdiate guidee par les dmotions populaires ou au 
contraire se rcjouir de 1'apparition d'une nouvclle 
« democratie d'opinion » qui remplaccrait celle « des 
partis » ?). 
Reponses : 
D'Aurelie LABORDE, moderateur de la liste : 
3 references pertinentes mais deja retenues, 
De Sophie ROSTAEN (misson@easynet.fr): 
2 references pertinentes mais non inedites, 
De Stephane DUPUY (s.dupuy@wanadoo.fr) 
1'adressc electronique 
(http://perso.wanadoo.fr/stephane.dupuy/democratie.ht 
m) de son memoire de maftrise, « La Democratie 
Electronique : vers 1'anarchisme ou le chaos ». 
De Yann COUVIDAT (un sociologuc qui a travaille 
avec Henri Lefebvre de 1983 a sa mort et avec le 
groupe de Navarrenx) une trfes longue bibliographie de 
23 refercnces dont j'ai retenu 4 titres, 
enfin de Georges RENSONNET (consultant europeen 
en N.T.I.C.), un gros fichier zipe de 4 articles sur les 
politiques mises en ccuvre par la France pour rattraper 
son retard.' 
Adresse : isoc.vie.publique@cru.fr 
Forum: http://www.cru.fr/listes/ 
Liste moderee (moderateur Herve.Le-
Crosnier@info.unicaen.fr) 
Theme : la place de lTnternet dans la societe frangaise. 
Permet-il la democratisation de 1'acces des citoyens a 
1'information publique ? 
Reponses: 
Plusieurs developpements, directions de recherche ou 
commentaires sur le sujet me sont parvenus 
Adresse: mms@tao.ca 
Adressc administrative : majordomo@tao.ca 
Le moderatcur et administrateur de la liste : Jcsse Hirsh 
(jesse@tao.ca) 
La liste « Mcdia. Mind and Society » est en rapport 
avec le cours de Derrick de Kerckhove assure a 
1'Universite de Toronto. 
Sur le Forum (http://jesse.tao.ca/pgg ou 
http://www.lglobal.com/connect/mms/) se trouve une 
introduction tout a fait interessante au cours de 
monsicur de Kerckhove. 
Thcmcs abordes : globalisation et reconstruction de la 
vie et de la realite, interactivite, hypcrtcxtualite, 
conncctivite et ubiquitd, tclepresence, communautc 
reelle et virtucllc. 
Riponse: 
Une courte bibliographie de Jesse Hirsh sur le thdrne 
Temps et Espace, dont 1 titre a ete retenu. 
Adresse : continuum@ucdavis.edu 
Adresse administrative: listproc@ucdavis.edu 
Moderateur et proprietaire de la liste : Leonard White 
(lawhite @ ucdavis.edu). 
Elle emanc de 1'Universite de Californie sur le theme : 
Impact des medias et des technologies de 
1'informatique sur la societe. 
Les messages ont ete nombreux, engendrant meme des 
debats (parfois animes, entre autres sur 1'« 
ethnocentrisme » dont font parfois preuve les 
americains i 1'egard des curopeens) mais aucune des 
references soumises n'a 6te retenue. 
1 Tous mes remerciemcnts &ccux qui m'ont repondu !!! 
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Adresse : cornm3-l@lists.missouri.edu Cette liste de Vuniversite du Missouri m'a donne acces 
Adresse administrative : listproc@lists.missouri.edu au contenu des cours et aux bibliographies a 1'usage 
Non moderee. des etudiants mais la encore, aucune reference n'a ete 
Theme : les medias dans le forum de la societe selectionnee. 
moderne 
Les resultats ont ete tres variables d'une liste a 1'autre mais tout de meme plutot 
positifs. 
3. Les messages personnels : 
Sur le meme modele que ceux adresses aux listes, ils ont ete expedies (an nombre 
d'une vingtaine) a une selection de personnes-ressources dont les adresses figuraient sur les 
sites visites (ne sont pris en compte ici que les messages ayant re?u reponse): 
f.huysmans@maw.kun.nl 
Frank HUYSMANS 
Dpt de Communication de 1'Universite de Nimegue (P.B.). 
Adresse trouvee sur Sociological Abstracts 
4 references inedites tres interessantes. 
cem @ com.ulaval ,ca 
Centre d'Etudes des Medias du Dpt Information et 
Communication dc l'Universite Laval (CA) 
Reponse de David ATKINSON 
1 reference deja selectionnee. 
sallan @ glamorgan.ac.uk 
Dr Stuart ALLAN, 
School of Humanities and Social Sciences de l'Universite 
de Glamorgan, Pontypridd, Pays de Galles 
Editeur de la revue Time & Society 
Reponse tres aimable (mais ne peut s'occuper 
que de ses etudiants). 
ccomm@uiuc.edu 
Collcgc of Communication, Universite de l'Illinois a 
Urbana - Champaign. (U.S.A.) 
Reponse de A. Cinque HICKS 
Reference incomplete1 : 
CHOMSKY, Noam : Manufacturing Consent. 
bshoesmi@scorpion.cowan.cdu.au 
Brian SHOESMITH 
Dpt d'Etudes des Medias de VUniversite Edith Cowan 
(Perth, Australie). 
Axes de recherche : 
La reconfiguration des relations temporelles et spatiales a 
travers les medias electroniques. 
Une premiere promesse d'aide suivie d'effet a 
savoir: 
une liste de references bibliographiques, helas 
deja connues. 
mkearl @ trinity.edu 
Dpt de Sociologie et Anthropologie de la Trinity 
University (U.S.A.) 
administrateur du site: Michael Kearl 
http://www.trinity.edu/~mkearl/time (sur le temps social) 
Reponse; 
Un tres long document (references et 
commentaires) concernant: 
=> la duree des mandats politiques (non retenu) 
=> la temporalite de la television (beaucoup de 
developpements a reutiliser pour la synthese 
mais pas de references inedites). 
soa01ds@gold.ac.uk 
Don Slater 
Dpt Media et Communication du Goldsmith Collcge 
(Londres, R.U.) 
Reponse: 
Liste de noms (non verifies). 
THOMPSON, John 
HELD, David 
POSTER, Mark 
Isabclle.Pailliart@u-grenoble3.fr 
Daniel.Bougnoux@u-grenoble3.fr 
Groupe de Recherche sur les Enjeux de la Communication 
Universite Stendhal, Grenoble III 
Reponse d'Isabelle Pailliart (sans mention 
d'edition): 
ELIAS, N.: Le Temps 
1 Lcs rdfercnces incomptetes (seulement noms et/ou titres) ct que je n'ai pas eu le temps de verifier ont ete 
inserees ici dans l'hypoth6se qu'elles pourraient eventuellemcnt etre utiles a mon commanditaire mais ne seront 
pas reproduites dans la bibliographie finalc. 
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diabeI@msha.u-bordeaux.fr 
Site C.E.M./G.R.E.S.I.C., Universitc Michel de Montaigne 
Bordeaux III 
Message destine a localiser le site du C.E.M. partenaire du 
colloque. 
Reponse de Diabel NDAW : 
11 me signale un groupe de recherche le 
G.R.E.M. qui doit correspondre a ce que je 
cherche mais helas n'a pas de site sur Internet. 
reeves@leland.stanford.edu 
Groupe de Recherche : Social Responses to 
Communication, 
Stanford Univcrsity (U.S.A.) 
Reponse : 
1 reference: 
REEVES, Byron, NASS. Cliff; The Media 
Equation, Cambridge University Press 
(sans annee d'edition). 
derrick @ chass .utoronto.ca 
Derrick de Kerckhove, Universitc de Toronto (CA) 
2 reponses : 
WINNER, Langdon : The Whale and the 
Reactor 
FRANKLIN, Ursula : The Real World of 
Technology 1 
En bref, le nombre de reponses est plutot decevant (il est vrai que les universitaires 
sont des gens tres occupes et qui se deplacent beaucoup. Des reponses me sont parvenues 
parfois plusieurs semaines apres envoi du message) mais il suffit d'une seule requete adressee 
a la personne-ressource adequate et de bonne volonte (comme Monsieur Huysmans) pour que 
les references soient alors tout a fait interessantes et inedites. 
E. LES RECHERCHES SUR CD-ROMs : 
1. Francis: 
Francis qui est une banque de donnees produite (depuis 1972) par PI.N.I.S.T. et le 
C.N.R.S. existe aussi en ligne. Mais avec la mise en reseau du CD-ROM sur le serveur de 
l'ENSSIB, 1'interrogation sur ce support s'imposait. 
Francis couvre (tres largement) le domaine des sciences humaines et sociales et 
procede au depouillement de pres de 9000 titres de periodiques (representant 80 % des 
documents et egalement de rapports, analyses et comptes rendus divers - 5 % - et de 
monographies -15 % -) pour alimenter une base dont le volume est aujourd'hui d'environ 1 
400 000 notices. Sa mise a jour est trimestrielle. 
Requetes: 
Elles ont porte sur les descripteurs frangais : DEF 
(DEF=temps ou DEF=temporalite) et (DEF=media ou DEF=medias) 
12 reponses dont 9 pertinentes et 8 retenues. 
DEF=temp* et DEF=media* et DEF=democrat* 
1 reponse retenue 
DEF=communica* et DEF=temp* et DEF=politi* 
15 reponses dont 2 retenues 
DEF=modernite et DEF=technologie et DEF=temp* 
5 reponses dont 1 retenue. 
Les recherches avec Poperateur DXF sur les mots divers (expressions, suite de mots) 
ou sur tous les mots de la notice (LI) n'ont guere ete concluantes. 
1 Enfin je regrette infiniment que mes messages a Marc LITS de VObservatoire du Recit Mediatique (Univ. de 
Louvain-la-Neuve : lits@reci.ucl.ac.be) n'aient pas regu de reponse. 
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La plupart des references selectionnees sont en langue frangaise et Francis semble etre 
une des rares bases de donnees a assurer dans ce domaine une bonne couverture de la 
litterature en langue frangaise. Les resumes, bien que variables en taille et en contenu, sont 
d'excellents outils pour operer une selection. 
Les memes recherches sur Sociofile n'ont pas permis de decouvrir de nouvelles 
references. 
2. CD-These (Doc-these): 
Ce CD-ROM repertorie 1'ensemble des theses soutenues en France depuis 1972. 
L'interrogation sur les mots du sujet a fourni une vingtaine de reponses, dont seulement 6 
pouvaient avoir un rapport (meme lointain avec notre sujet). Cette liste soumise au 
commanditaire a d'ailleurs ete recusee. Apparemment ce theme precis n'a fait 1'objet d'aucun 
travail de doctorat (du moins depuis 1985 car 1'interrogation par sujet, n'est possible que sur 
les theses posterieures a cette date). 
L'indexation parait toutefois tres insuffisante (souvent un seul descripteur). 
L'impossibilite de preciser les termes et les instruments de la recherche, a abouti a des 
interferences avec d'autres descripteurs (entre autres du domaine medical, tels « median », 
« mediane » etc...) et a donc produit un taux de bruit eleve. 
3. La Bibliographie Nationale Frangaise : 
L'interrogation n'a eu lieu que sur le second volume puisque la recherche portait sur 
des references recentes (soit pres de 380 000 notices descriptives de livres regus au Depot 
Legal depuis 1970). 
Parmi les options de recherche (mt=mot du titre, ms=mot-sujet et cs pour combiner les 
requetes) la recherche sujet a d'abord ete privilegiee : 
1 °) MS=temp* et MS=media* 0 rep. 
2°) MS=temp* et (MS=media* ou MS=communication) 0 rep. 
3°) MS=communication et MS=soci* 25 rep. 
4°) MS=democrat* et MS=media* 8 rep. et aucune pertinente. 
5°) MS=politi* et MS=media* 15 rep. 
6°) CS=3 et 5 5 rep. et aucune inedite. 
mais 1'absence de reponses satisfaisantes a conduit a 1'adoption d'une autre methode. Plutot 
que d'elargir la recherche a d'autres descripteurs (comme pour 1'interrogation sur les 
catalogues de bibliotheques), j'ai choisi une interrogation systematique sur les auteurs (AU). 
En effet, cette consultation intervenait en fin de recherche a un moment ou j'avais a ma 
disposition une liste importante de noms et je souhaitais aussi pouvoir completer et controler 
la validite et 1'exactitude de certaines references. 5 nouvelles references ont ete ainsi obtenues 
et le CD-ROM s'est revele un bon outil de verification pour les references frangaises. 
F. CRITIQUE DES RESULTATS: 
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1. Pertinences des sources : 
SOURCES Nbre 
Reponses 
Rep. 
Pertinentes 
Rep. 
Retenues 
Taux de pertinence 
Bibliotheque 
Municipale de la 
Part-Dieu 
91 17 17 18.7 % 
Bibliotheque 
ENSSIB 
53 14 14 26.4 % 
Bibliotheque 
Universitaire de 
Bron 
96 25 10 26 % 
Bibliotheque 
Centrale de Lyon III 
44 12 8 27.3 % 
Bibliographies 
papier 
Impossible a evaluer 40 
Social Scisearch (7) 16 3 3 18.7 % 
PsycINFO (11) 29 2 2 6.8 % 
Sociological 
Abstracts (37) 
47 16 16 32 % 
IAC Business 
A.R.T.S. (88) 
22 2 1 9 % 
Social Sciences 
Abstracts (142) 
11 1 1 9 % 
Information Sciences 
Abstracts (202) 
3 1 1 33 % 
Periodical Abstracts 
Plus Text (484) 
10 2 2 20 % 
LC MARC - Books 
(426) 
11 2 2 18 % 
Internet Impossible a evaluer 47 
Francis (CD-ROM) 32 12 12 37.5 % 
Doc-These 
(CD-ROM) 
6 0 0 0 
La Bibliographie 
Nationale Frangaise 
Impossible a evaluer 
(interrogation par auteur) 
5 
Total 471 | 181 38.4 % ' 
Les sources les plus performantes et rapides sont incontestablement les bases de 
donnees specialisees telles Sociological Abstracts et le CD-ROM Francis. Le nombre 
important de references decouvertes sur Internet, s'explique par une recherche longue et 
minutieuse. L'epluchage systematique des bibliographies de documents primaires s'avere 
aussi une bonne methode. Les resultats obtenus sur 1'interrogation des catalogues de 
bibliotheques, s'equilibrent a peu pres, avec toutefois une mention particuliere pour les 
1 Comme il est impossible d'evaluer le nombre de reponses pertinentes sur Internet ou d'apres une interrogation 
par auteur, ce pourcentage total de pertinence n'est significatif que rapporte aux interrogations sur catalogues de 
bibliotheques, sur les bases de donnees de Dialog et sur les CD-ROMs. 
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bibliotheques de 1'ENSSIB et de Lyon III (pour les performances de leur recherche 
documentaire). 
Cout et evaluation horaire : 
Le seul cout facile a evaluer concerne 1'interrogation sur le serveur Dialog (soit 50 $) 
Pour le nombre de photocopies de documents primaires (a peu pres 100 pages), le prix 
se monterait a environ 50 fcs (sur la base de 0.50 fcs la page1). Le service PEB de 1'ENSSIB 
ne m'a pas communique le montant des photocopies et prestations de service a regler pour les 
documents demandes 
Le cout horaire est beaucoup plus difficile a determiner. A 1'exception des 
interrogations ponctuelles et rapides sur le serveur Dialog et les CD-ROMs, les recherches ont 
ete effectuees en continu sur plusieurs mois, a raison par exemple de 3 ou 4 passages dans 
chaque bibliotheque. Mais la ressource la plus couteuse en temps est incontestablement 
Internet! ! ! 
2. Acces aux documents primaires : 
Bibliotheque Municipale Part-Dieu 17 documents (emprunt et consultation sur place). 
Bibliotheque de 1'ENSSIB 11 documents (emprunt et consultation sur 
place). 
Bibliotheque Universitaire de Bron 9 documents (emprunt et consultation sur place). 
Bibliotheque Universitaire Centrale 
de Lyon ffl 
8 documents en consultation sur place seulement. 
Internet 7 documents en ligne. 
P.E.B. 12 documents demandes. 
Le P.E.B. reste incontournable pour les articles des periodiques specialises et etrangers 
(dans mon cas essentiellement des revues americaines et canadiennes). Le fonds considerable 
de la Bibliotheque Municipale de la Part-Dieu en fait une ressource documentaire de premiere 
importance sur Lyon mais si 1'acces aux documents primaires y est facilite, le catalogue et son 
interrogation semblent plus problematiques (consultation de 17 documents mais seulement 12 
references decouvertes, sans compter sur place 1'inconfort et la queue pour acceder au 
terminal de consultation). 
3. Selection des references et etablissement de la bibliographie : 
La selection finale s'est voulue assez large (en prenant le mot« medias » dans une 
acceptation large de « vehicules d'informations ») pour faire bon accueil aux nombreux 
travaux au coeur de la reflexion contemporaine sur la problematique des interactions entre les 
nouvelles teehnologies de 1'information et de la communication et la modification des 
structures sociales (qui traitent beaucoup de la problematique temps et espace). 
La bibliographie par source a ete etablie en portant les references au fur et a mesure au 
credit du premier lieu de leur decouverte (ce qui explique 1'ecart entre les chiffres des 
references pour chaque source et celui des references pertinentes). La bibliographie 
thematique a ete constituee au moment de 1'elaboration de la synthese. 
1II s'agit d'une moyenne. Elles coutent 1 franc piece a la Bibliotheque de la Part-Dieu ou seul 1'usage de la 
monnaie est possible mais avec la carte reviennent a 0.45 francs. 
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2h PARTIE : SYNTHESE 
II. Svnthese: 
A. INTRODUCTION; 
II s'agit ici d'etudier les medias vus sous 1'angle des temporalites. Or si comme le fait 
remarquer Paul Beautf(62)', la problematique du temps a ete relativement peu abordee par la 
sociologie des medias, elle demeure pourtant un excellent cadre d'analyse pour 1'etude de 
Vevolution et des dynamiques sociales. Chaque societe se caracterise en effet, par sa propre 
vision du temps, partage d'un meme systeme de mesure, d'un modele culturel commun et 
d'un ensemble de representations. Le terme « temporalites » (au pluriel) choisi de preference a 
«temps » plus philosophique, fait reference dans une dimension evolutive et rationnelle, a 
l'infinite des pratiques sociales et a 1'ensemble des valeurs normatives par lesquelles une 
communaute definit un certain modele de societe. La constatation que dans les societes 
occidentales et occidentalisees, le temps des medias2 envahit le temps reel, peut conduire a 
une reflexion a trois niveaux differents. A un premier « macro » niveau, 1'attention peut etre 
attiree vers 1'impact direct des mass medias sur la conception proprement humaine du temps. 
Dans la perspective des interrelations entre la technique et le temps, nous chercherons donc en 
nous appuyant essentiellement sur les analyses de Paul Virilio (46-47), Bemard Stiegler (44-
45) et Daniel Bougnoux (65), comment les technologies modernes de 1'information et de la 
communication, qui sont a 1'origine d'une simultaneisation par le temps reel et le direct, ont 
pu modifier et/ou alterer la perception humaine du temps. Un second « micro »- point de vue, 
fait reference avec les enquetes type budget temps, les conclusions de Gilles Pronovost (115-
116) et les analyses critiques de Paul Beaud (62-63) a 1'etude des pratiques, usages et enjeux 
sociaux des mass medias, et a leur integration dans les structures temporelles quotidiennes. 
Enfin, dans un troisieme temps, une enquete d'apres Jacques Durand (74) et Jean-Frangois 
Tetu (130) peut etre menee a propos de la temporalite propre aux medias. Comment les 
medias rendent-ils compte du temps ? Comment le manifestent -t-ils aux travers des 
dispositifs techniques qui les conditionnent ? 
1 Les chiffres entre parentheses renvoient a la numerotation des refdrences de la bibliographie thematique. 
2 Une remarque a propos du mot« medias ». Dans la bibliographie ont ete respectees les differentes orthographes 
employees (ainsi P. Beaud qui utilise la forme « media ») mais pour ce mot derive d'une abreviation de 1'anglo-
saxon mass media, la graphie francisee (acccntuation et possibilite de marquer le pluriel) a ete preconisee par un 
arrete ministeriel du 12 janvicr 1973. Pour toutes les acceptations qu'il recouvre (et les nouvelles formes 
auxquelles il a donne naissance) depuis son association exclusive dans 1'usage courant a la presse, la radio et la 
television, jusqu'au sens centre sur 1'emetteur, d' « equipement technique permettant aux hommes de 
communiquer », en passant par une definition axee sur le seul role social comme « lieu d'exercice du pouvoir », 
on peut se reporter a 1'excellente introduction d'Yves Lavoinne (97). 
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B. L'ACCELERATION DE L'INFORMATION ET LVCCULTATION DE 
«TOUTE DIFFERANCEINSTITUANTE »*~? 
L'information, et cela bien que la presse soit beaucoup plus ancienne, est une notion 
relativement recente qui apparait avec le telegraphe (vers 1844). Jusqu'aux premieres annees 
de la revolution industrielle (milieu XlXe siecle) elle etait d'ailleurs restee le privilege d'une 
elite, Fapanage de Fargent et du pouvoir. Le journalisme moderne est veritablement ne avec 
les grands quotidiens d'Amerique. d'Angleterre et de France, quand pour la premiere fois, des 
informations portant sur 1'actualite ont ete propagees jusqu'aux confins de la societe grace aux 
progres des machines. Mais c'est au moment ou les journaux sont devenus des marchandises 
comme les autres entre 1840 et 1860 - et la conjonction temporelle est a noter - qu'a lieu 
1'entree effective des medias au cceur des societes liberales et consumeristes. 
D'abord textuelle (telegraphie et telescripteur), puis sonore (telephone et 
radiodiffusion), puis photographique, audiovisuelle (telediffusion par satellite) et enfin 
numerique, Vinformation immaterielle par nature est devenue aujourd'hui la premiere des 
matieres premieres. L'aventure des medias et celle de 1'amelioration des transmissions reste 
egalement inseparable de 1'histoire des techniques. Entre les trois mondes de 1'audiovisuel, de 
1'informatique et des telecommunications, les confluences sont depuis quelques annees 
toujours plus nombreuses : les programmes de 1'audiovisuel classique empruntent pour leurs 
diffusions les reseaux de telephone, ce qui signifie la fin des ghettos ou se trouvaient confines 
les medias depuis leur creation. Desormais, avec le tout numerique, 1'avenement des reseaux 
(consequences du mariage de 1'optique et de 1'electronique) et les autoroutes de l'information, 
toute donnee quelque que soit sa forme peut etre transportee instantanement. c'est a dire sans 
aucun delai vers n'importe quel autre point du globe. Cest veritablement une ere nouvelle qui 
commence, celle du multimedia et d'une communication globale mondialisee, la mise en 
place d'un supermarche planetaire de la communication. Nous sommes desormais hic et nunc 
dans ce fameux « village global » de Mc Luhan, fonctionnant sur 1'immediatete, 
1'uniformisation et la surinformation (et dont la chaine « live » anglosaxonne CNN est comme 
le porte drapeau). La proliferation exponentielle des messages, qu'il s'agisse de sons, 
d'images ou de textes, la vitesse avec laquelle ils circulent le long des reseau, ce marche a la 
fois planetaire et eclate de la communication, font baigner 1'homme contemporain dans un 
veritable « continuum communicationnel » (P. Lamarque, (20)). Des informations 
radiodiffusees du matin, jusquala soiree devant latelevision en passant par lalecture 
quotidienne de journaux et magazines et 1'usage d'un micro-ordinateur de travail, il est 
presque impossible de s'abstraire d'un flot continu d'informations qui fait parti du quotidien. 
Quand Neil Armstrong fait le premier pas sur la lune, sur la terre des milliers de spectateurs le 
contemplent et pour la finale d'un mundial de football, c'est plus d'un milliard d'hommes qui 
vivent en temps reel le match. La communication a bien remplace la « re-presentation par la 
co-presence » - selon 1'expression de D. Bougnoux (65) -. Mais que se passe-t-il quand 
1'information s'accelere encore ? Quand 1'ecriture est remplacee par le telegraphe et celui-ci a 
son tour par le telephone, la T.V. et les banques de donnees en temps lumiere ? Quand les 
informations du journal televise s'effeuillent sur nos ecrans avec 1'agilite et la rapidite des 
batons de quartz et des pixels ? 
Cest au coeur d'une analyse des relations temps et technique que Bernard Stiegler a 
tente d'approcher la question. La relation entre la technique et 1'homme a toujours ete, selon 
lui, traversee d'une tension originaire : le temps. La desorientation actuelle due a 1'incapacite 
1 L'expression et 1'orthographe signifiante sont de Daniel Bougnoux (65). 
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de combler le retard entre systeme technique et organisation sociale est aujourd'hui a son 
comble, et procede de la vitesse, d'une industrialisation de la memoire et des specificites des 
technologies actuelles. 
Premiere constatation : L'obsession et 1'extreme valorisation de la vitesse, c'est a dire 
du temps qui se depasse lui meme et s'impose a 1'egal d'un imperatif moral, d'une veritable 
ideologie, d'un critere superieur de la performance, heritage d'une conception « efficientiste » 
du temps, est une dimension centrale de la modernite (au point que Paul Virilio a pu parler de 
« dromocratie »). Or 1'espace systeme et le temps systeme de 1'electronique ne s'organisent 
pas selon les modalites naturelles de 1'espace et du temps. La vitesse absolue a laquelle atteint 
1'information en abolissant toute distance et tout delai est a 1'origine par la meme d'une perte 
de la « localite ». « Lorsqu'on dit que Moscou est situee a trois heures et demie de vol de 
Paris, on rend finalement compte d'une realite beaucoup plus riche qu'en faisant allusion aux 
2500 km qui les separent » (Paul Virilio (46)). La separation de 1'espace et du temps est en 
effet devenue une convention purement technique. Le meme tendant a arriver partout, la 
«localite »tend aussi a devenir partout identique, c'est a dire a disparaltre. Cest la perte du 
sens des echelles, des reperes, des distances et des perspectives avec pour consequences un 
brouillage spatio-temporel, une confusion mentale qui annulant les relations fecondes entre 
l'ici et 1'ailleurs, le proche et le lointain, le dedans et le dehors, le centre et la peripherie, 
efface les indices materiels et nous eloigne de la realite des faits et des choses (ce que Paul 
Virilio, nomme decontextualisation (arrachement au contexte) ou derealisation du monde 
moderne dans le vertige nouveau d'une toute autre relation a nous meme. La preponderance 
affirmee de 1'ici sur le maintenant, entraine une delocalisation du corps, de meme que la 
telepresence et la realite virtuelle (denie d'une presence reelle pour une presence immaterielle 
fantomatique, perte du corps propre pour un corps spectral, abandon d'un monde propre pour 
un monde virtuel). Parmi les themes developpes par Paul Virilio, on retrouve tres souvent 
cette idee de « pollution dromospherique des distances » comme a 1'origine de 1'effet de 
rapetissement, d'incarceration dans un monde fini et perdu comme distance ainsi que celle de 
1'avenement d'une esthetique de la disparition. 
Deuxieme constatation a propos de la valeur ephemere de 1'information. L'information 
dont la valeur est liee au temps de la diffusion (et qui n'a de valeur qu'en ce qu'elle la perd) a 
pour principe premier son propre oubli massif et immediat et correlant temps et valeur est 
essentiellement par nature une marchandise. Le gavage postmoderne se flatte de consommer 
1'ceuvre (en 1'occurrence une information n'est pertinente que sous son etat electronique et 
evenementiel le plus recent) sur le mode du flot.. Cette loi de non durabilite semble bien 
introduire une modalite de la temporalisation qui semble en contradiction avec le temps du 
savoir et de la culture qui sont, eux, processus cumulatifs. Daniel Bougnoux s'interroge : 
1'histoire, la philosophie ou la litterature qui sont ceuvres de longue haleine, ne risquent-elles 
pas de disparaitre et de s'effacer sous le recouvrement de 1'oeuvre (intemporelle) par le flot ? 
II note aussi, le lien negatif entre 1'urgence et la pensee qu'evoquait deja Platon en mettant en 
parallele le philosophe qui prend son temps et la pression de 1'urgence et des circonstances qui 
s'exerce sur le lieu de la place publique ou de 1'agora. Le temps des medias n'est pas celui de 
la connaissance comme experience. 
Si la vitesse a toujours ete un attribut propre a la technique, elle donnait avec les 
technologies litterales, 1'epreuve du retard comme temps differe. Ce n'est plus le cas 
aujourd'hui ou elle integre et prend elle meme en charge le temps differe pour transmettre 
desormais toute information en temps lumiere, c'est a dire en temps reel (technologie 
numerique) ou en « direct » (technologie analogique). Au dela de la vitesse et de 1'aspect 
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volatile de 1'information, la simultaneite en produisant des modeles culturels d'une autre 
nature, axes sur le present et tres largement emancipes de la linearite, creuse ce processus a la 
fois d'exteriorisation, de derealisation voire meme de detemporalisation. D'une part le reseau 
du temps lumiere annule tout delai entre la saisie d'un evenement et sa reproduction (en 
reduisant infinitesimalement le temps de transmission), d'autre part 1'instrument de saisie 
analogique et numerique supprime tout retard entre 1'evenement lui meme et sa saisie, Le 
temps reel qui pour Bernard Stiegler s'apparente a une pure production industrielle, c'est a 
dire a un temps industriellement gagne, c'est a dire perdu (apprehende a partir de 1'horloge 
qu'est le capital) est a 1'origine d'une detemporalisation et d'une occultation du temps reel. 
L'accomplissement hegemonique du temps apprehende comme calcul dans une logique 
purement marchande en fait un temps sans passe, present ou avenir car sans condition 
d'heritage, de transmission ou d'anticipation. La premiere consequence en est 1'absence de 
tout recul, de tout examen critique, de toute distanciation vis a vis de 1'evenement. La 
couverture mediatique s'integre a 1'evenement lui meme. Le temps mediatique autogere obeit 
a sa propre logique qui violente la raison. « Fraiche et redoutable ingenuite d'un discours qui 
reinvente le monde chaque matin et s'affranchit de la memoire. Singuliere amnesie qui enonce 
sans s'en rendre compte des paroles somnambuliques. Hate redoutable surtout qui court vers 
une explication appauvrie en brulant litteralement 1'etape du savoir et en brusquant la moindre 
ebauche d'analyse. Les medias n'ont jamais le temps et ils souffrent en cela d'une ejaculation 
precoce recidivante qui abandonne la connaissance a son insatisfaction » (J.C. Guillebaud 
(162)). La brievete des delais, le raccourcissement du « temps utile » favorise, il est vrai, la 
reprise fulgurante d'elements inverifies, de cliches naifs ou d'erreurs qui nourrissent en 
quelques heures de veritables rameurs. Mais des rumeurs a qui cette fois 1'ecrit et 1'image 
confereraient une legitimite fugace mais puissante : 1'autorite de la chose mediatisee. 
L'univers des medias est en fait celui de 1'imitation et de la « recopie » et ce mimetisme la se 
retrouve au centre des « delires » ou « derapages » (dont un des exemples les plus frappant au 
cours de ces dernieres annees fut 1'invention du charnier de Timisoara). La trouble effusion du 
direct propose aussi un autre type de commerce avec 1'evenement. L'effusion au lieu de la 
comprehension, la fausse participation aux lieu et place de 1'intelligence distanciee. II fait du 
citoyen un convive hebete que 1'image brute precipite dans 1'incoherence du monde, ignorant 
et irresponsable. 
Avec le recul, et la prise de champ sont donc compromis le bond en avant mental, le 
coup d'ceil strategique de 1'anticipation. L'histoire et la duree sont les principales victimes du 
« direct ».Si en effet 1'histoire se pense comme une pratique de 1'indirect, un effet de decalage 
et de differe, une temporalite de la « differance »' (comme ecriture, maturation lente, 
espacement, renvois et hetero-differance) la numerisation contemporaine des images et de 
1'information en se deportant de 1'ecriture au calcul - instantane et sans duree creatrice -, ne 
nous condamne-t-elle pas a une sortie de 1'histoire ? L'historien produit en effet 1'evenement 
apres coup avec une retroactivite du recit de 1'evenement sur 1'evenement lui meme. Paul 
Ricoeur nous dit (140) que « 1'histoire est toujours reracontee ». Pour Pierre Nora (112), le 
monopole de 1'histoire appartient desormais aux medias puisqu'il n'existe plus de travail du 
temps. Tout arrive sans qu'il soit necessaire de partir. La pensee est toujours pensee de son 
passe et la stracture info-performative, dans sa tendance au temps reel, tend a eliminer ce 
passe de la pensee (en le saturant informationnellement) d'ou le refoulement du savoir meme. 
Le passe des banques de donnees conserve comme stock de donnees en miettes qui ne 
s'integre ni a une culture, ni a une experience est celui d'une antihistoire. La memoire, de 
fonds patrimonial (dont un imperatif politique commandait autrefois la constitution) devient 
1 Avec toujours 1'orthographe de Daniel Bougnoux (65). 
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fonds de commerce et c'est aussi dans cette perspective que la valeur du concept 
d'information congue comme calculable entre en conflit avec la valeur que constitue le savoir. 
En conjuguant effets de reel (1'evenement et sa saisie coincident) et temps reel (1'evenement 
saisi et sa reception coincident) les teehnologies analogiques et numeriques inaugurent une 
nouvelle experience collective et individuelle du temps comme une sortie du temps historique 
qui repose essentiellement sur un temps differe c'est a dire une opposition constitutive entre le 
recit et 1'evenement. 
Si 1'extension de 1'immediatete ecra.se la perception du passe, c'est au profit d'une 
survalorisation du present, de 1'instant. de 1'immediat, de 1'ephemere. Ici des expressions de 
Jean Chesneaux (27) pour qualifier 1'etendue de ce « mal du temps contemporain » : « ethique 
de 1'instant, empire de la nanoseconde, culte du jetable et horreur de 1'obsolescence ». La 
victoire de Finstant, du fait brut, de 1'emotif bredouillant preside aussi a une profonde 
transformation des conditions de 1'evenementialisation. La fabrique industrielle du present 
favorise 1'indiscernabilite de 1'evenement et de son recit (selon Jacques Derrida (72), il n'est 
jamais possible en fait de decider s'il y a evenement, recit, recit d'evenement ou evenement du 
recit). Mais s'il n'y a peut-etre rien de nouveau (car 1'actualite est naturellement performative) 
a ce qu'une partie des nouvelles tiennent a 1'evenement de leur enonciation (les medias font 
(etre) ce qu'ils disent). Les medias co-produisent ce qui arrive et en ce sens le produisent en 
effets (que vaudrait en effet un evenement qui ne serait relaye par aucun media ?). Tout 
evenement avant de nous parvenir a ete selectionne par les desks d'agence, promu, enrobe et 
aromatise par les salles de redaction. Le grand recit de notre epoque, notre miroir, notre 
autoreference appartient aux medias de masse qui font 1'histoire et detiennent la fonction 
d'agenda (ce qu'il faut penser chaque matin). Pourtant selon Bernard Stiegler (44-45), il y a 
quelque chose d'absolument neuf en ce que les conditions de memorisation, a savoir les 
eriteres de selection et d'oubli des medias, se concentrent dans un appareillage technico-
industriel dont la finalite est seulement la production de plus value et 1'imperatif qui regle la 
memoire, le gain de temps. La loi de 1'audience en tant que source de credit, predetermine 
ainsi irresistiblement la nature des evenements eux memes et en ce sens les medias ne se 
contentent plus de co-produire mais de plus en plus souvent produisent integralement ce qui 
arrive. II y a la une veritable et fondamentale inversion des hierarchies et des valeurs. Les 
medias nous racontent quotidiennement la vie avec une force telle que ce recit semble 
determiner la vie elle meme. Avec pour consequences une impossibilite croissante de 
distinguer les faits de leur facticite fabriquee. 
Enfin, si 1'axe qui relie le passe au present est disloque, qu'en est-il du futur ? Selon H. 
Nowotny (15), la simultaneite et 1'extension demesuree du present aboutiraient a un 
remplacement de 1'horizon d'attente auquel la croyance du progres avait du son existence 
durant les deux siecles passes. Si 1' « info » immediate transforme notre vie quotidienne en 
une anticipation angoissee du lendemain (exemple des previsions meteorologiques), la 
dislocation du lien du passe au present en affaiblissant notre aptitude a maitriser les conditions 
presentes en fonction d'une experience passee a egalement par la meme affaibli toute 
reference a un projet d'avenir. Mais la frontiere present et futur immediat est desormais 
permeable, avec un present tendu vers le futur proche et une acceleration de 1'innovation. 
L'homme est desormais de plus en plus en situation d'exteriorite par rapport aux 
categories temporelles. L'information en flot tendu et en ligne directe tend a annuler tout 
espace et tout temps de la « differance instituante ». « La differance symbolique est remplacee 
par la prise en masse indicielle, 1'interpretation par le vecu affectif et la signification par la 
sensation » (D. Bougnoux, (65)). 
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C. LES USAGES SOCIAUX DES MEDIAS: POINTILUSME OU 
GLOBALISME ? 
Le sociologue canadien Gilles Pronovost (115-116) a fait de nombreuses analyses du 
temps quotidiennement consacre aux medias et de 1'impact qu'ils ont sur la structuration des 
temporalites. L'objet de son enquete telle qu'il la definit lui meme est le processus par lequel 
les sujets individuels en viennent a structurer leurs rapports aux medias dans le temps et dans 
1'espace. Deux series de chiffres lui permettent de tirer les conclusions suivantes. Si la place 
des medias dans 1'emploi du temps quotidien se montait en 1986 a 2h29 aux Etat-Unis (c'est a 
dire 40 % du temps libre), elle etait estimee en 1992 a 2 heures (soit 35 % du temps libre 
total) autrement dit une baisse quotidienne d'une demi heure. Cest la premiere fois qu'on 
assiste depuis la creation des medias a une baisse de leur consommation horaire et le 
renversement de la tendance pour la premiere fois constate est peut-etre veritablement 
historique. Gilles Pronovost attribue cette diminution de la consommation americaine (pour 
1'heure la France enregistre quant a elle une evolution constante de son niveau de 
consommation en attendant peut-etre une meme inversion) au declin de la television 
conventionnelle et donc aux choix plus selectifs des chatnes privees ainsi qu'a une 
diversification (avec 1'apparition du multimedia) des usages des medias. II y a 
complementarite du joumal televise et des nouvelles radiodiffusees (qui donnent 1'information 
premiere), de la presse ecrite (journaux et magazines) qui donne une information plus 
abondante et plus documentee. A noter 1'apparition du CD-ROM comme peut-etre futur 
substitut du livre et dont 1'evolution illustrera les modalites d'appropriation des objets 
technologiques dans leurs integrations aux pratiques quotidiennes. En bref une 
complementarite des usages. 
La consommation du temps par les medias est une dimension fondamentale de 1'etude 
des usages sociaux. Le temps consacre aux medias est-il compte, programme ou non ? Y a-t-il 
integration de leur usage, dans une continuite ou une rupture ? Y-a t-il ordonnancement dans 
un projet, dans une planification ou une strategie ? L'observation que fait G. Pronovost est 
que la temporalite inherente aux classes sociales s'observe ici aussi. L'une des principales 
inegalites sociales face au temps tient a 1'autonomie ou non de 1'organisation du temps 
personnel. Dans les milieux populaires, les usages des medias semblent correspondre a des 
pratiques ponctuelles aleatoires qui ne s'inscrivent pas dans une continuite mais dans un 
temps inoccupe. La television meuble le temps mais ne s'inscrit dans aucune temporalite 
precise. Cest un temps non programme, non compte. Et dans ce cas les medias occupent un 
temps flou, peu dense en tant que palliatifs d'une moins grande autonomie au temps. 
Inversement la planification est beaucoup plus importante dans les milieux plus scolarises : il 
y aun decompte du temps qui correspond aussi a un modele multimedia de consommation 
(cinema, lecture, television et radio avec souvent un usage instramental de gestion du temps 
pour le magnetoscope). En definitive, on note soit une activite extensible au temps disponible 
mais sans grande densite, soit une activite de courte duree mais autour de laquelle se stracture 
une partie du rythme quotidien. 
Paul Beaud (62-63) replace les problematiques du temps et des usages sociaux des 
medias dans une perspective totalement differente et beaucoup plus globale. Dans ses analyses 
critiques, il fait d'ailleurs remarquer que le fait que les sociologues aient toujours neglige de 
penser les medias dans leur rapport a 1'elargissement de 1'emprise de Peconomie sur le social, 
n'est certainement pas denue de signification. Selon lui, une reflexion sur le temps doit etre 
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essentiellement re-situee dans une perspective cconomique et les medias qui sont les 
instruments d'une homogeneisation et d'une reorganisation du temps social libre, visent a 
parachever la main mise de 1'economie et du marche sur toute temporalite. La radio et la 
television en monopolisant le temps, en 1'uniformisant. en 1'emiettant, en Fencadrant par 
1'intermediaire de grilles de programme ont une fonction emploi du temps fondee sur une 
logiquc tout a fait marchande. 
Dans une breve genealogie du temps social, il est necessaire de rappeler que la 
revolution industrielle, a accompli un changement fondamental dans la nature du temps, en le 
definissant tout entier autour et par le le travail. L'horloge (qui permet de decouper le temps 
en parcelles uniformes pour en controler la succession) et sur laquelle se reglent les machines, 
ne produit qu'un temps arbitraire - meme s'il nous est devenu naturel, proprement incorpore 
avec le port de la montre -, eloigne des rythmes physiologiques et proprement exterieur a 
1'homme. Or non seulement 1'economie s'est emparee du temps de travail en imposant une 
perception temporelle, lineaire, continue, qualitative, etroitement programmee et efficientiste 
(c'est a dire apprehendee dans une evaluation economique en termes d'efficacite - le fameux 
«time is money »-.) mais elle tend a transformer tout temps libre reconquis sur le temps de 
travail en temps contraint et planifie. En effet, dans une societe capitaliste adulte, le temps 
doit etre consomme, commercialise, rendu utile. Le meilleur exemple n'en est-il pas en se 
replagant dans une histoire de la transformation du rite en jeu et sport, 1'introduction 
progressive et decisive au XlXe siecle de criteres generalises de mesure abstraites (temps, 
score, distance et/ou poids). Et ainsi, le temps de la television par son centralisme, qui est 
celui de la societe industrielle et urbaine, participe bien d'une reorganisation, d'un controle et 
d'une uniformisation de 1'espace social et temporel. Le temps du systeme de production ne 
fait qu'un avec le temps de la consommation, ou se referme le cycle economique. Par ailleurs 
repetition et vacuite du temps passe devant la television, ne sont elles pas les caracteristiques 
d'un temps aliene qui appartiendrait a un autre plutot qu'a soi. On attend les « infos » qui 
permettent d'attendre le film etc... II est a cet egard tres significatif que la premiere application 
reelle de la radio ait ete la transmission de signaux horaires (d'ailleurs cette fonction de la 
radio qui le matin nous indique 1'heure de minute en minute est bien toujours reelle). En 
Suisse par exemple, des micros en assurant la diffusion avaient ete fixes sur les clochers. De 
meme en Grande Bretagne, la naissance de la BBC fait penetrer 1'heure de Big Ben dans les 
foyers anglais. Une societe, et cela d'autant plus quand 1'economie impose ses rythmes, ne 
peut vivre sans essayer d'unifier la pluralite de ses temps sociaux. D'ou l'on observe 
d'ailleurs, des la creation des grilles de planification des medias une mise en oeuvre d'un 
principe de consommation : la serie ou le feuilleton plutot que Vexceptionnel ou 1'evenement, 
une logique de la continuite, des reperes, des balises des carrefours, enfin le seuil fatidique des 
45 secondes d'immobilite au bout duquel 1'ecran doit imperativement changer, pour eviter la 
torpeur ou -pire- le changement de chaine. Des normes existent: pour la publicite, 20 a 30 
evenements techniques par minute, pour les programmes commerciaux, 8 a 10. Telle est bien 
la logique premiere des medias : creer des espaces de temps et se les approprier, s'en faire 
monopole pour en produire aussitdt de nouveaux (television du matin, temps en conserve des 
magnetoscope). II y a bien, selon P. Beaud, osmose profonde des technologies des 
communications, des representations dominantes et des structures sociales. 
D. LA TEMPORALITE DES MEDIAS; 
Comme nous 1'avions observe d'apres P. Beaud (62-63), les medias entretiennent une 
relation forte avec la stracturation du temps et tendent meme a se 1'approprier (« il est 9 
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heures sur Europe 1 », « le 20 heures du journal televise »'), voire meme a 1'inflechir (la 
premiere emission de la soiree reste le 20h30, meme si elle est diffusee a 20h50 et des 
enquetes d'audience prouvent qu'on se refere davantage aux heures theoriques qu'aux heures 
reelles de diffusion des programmes). Les grilles de programme (plus pour la television qui 
impose une contrainte horaire que pour la radio « France Infos c'est toujours 1'heure des 
infos ») s'imposent de fagon imperative avec la meme rigueur que les horaires du travail ou 
des transports en public, en reponse peut-etre aussi a un besoin de ritualisation de la mesure 
du temps. Le magnetoscope accroit-il finalement la liberte du telespectateur ?2 S'il diminue la 
contrainte de 1'horaire, il risque en fait d'accroitre la contrainte de la duree3. Enfin, il y a une 
remarque a faire, a propos de la permanence dans le temps du message televise, et ce d'autant 
plus que la tendance est a 1'ouverture de 1'antenne de plus en plus longtemps, jusqu'au point 
ideal de la diffusion 24h sur 24 h (ce qui est deja le cas pour certaines chaines americaines). 
La television a pour ambition de scander le temps sans jamais s'arreter. II y a donc un temps 
interne de la television dont la caracteristique est de s'etendre sur une duree la plus longue 
possible et en general une temporalite propre a chaque media. Pour la television en 
particulier, la contrainte s'exerce aussi par un melange des genres et donc des temps. Jacques 
Durand (73-74) reprend par exemple les 8 niveaux de realite impliques par le phenomene 
cinematographique (realites afilmiques, profilmiques, filmographiques, filmophoniques, 
ecraniques, diegetiques, creatorielles et spectatorielles) definis par Etienne Souriau 4 et qui 
operent aussi sur les fictions du petit ecran. Plusieurs traits caracteristiques relativement 
recents et qui tendent a prendre de 1'ampleur, accentuent 1'impression d'entrer, quelque soit 
par ailleurs la nature du programme - fictionnelle ou non -, dans un temps de toute fagon 
imaginaire et non lineaire. D'une part, il n'y a plus de lignes jaunes clairement definies entre 
les programmes (« informations », publicite, emissions, annonces publicitaires, etc..). Ainsi, P. 
Lamarque (20) fait la remarque que pendant la Guerre du Golfe, quand le sujet venait a 
1'ecran, il etait precede, sur certaines chaines, d'un generique, lui conferant les memes 
attributs que le rendez-vous regulier d'un feuilleton. D'autre part, beaucoup d'observateurs 
ont deplore 1'emprise de la publicite, de sa vision pointilliste, anecdotique et sensitive du reel 
et de son ton rapide, lisse, direct sur tous les autres genres de narration. C'est un des aspects 
par lequel le spectaculaire fagonne le contenu des medias jusqu'a inverser la hierarchie du reel 
et risquer d'instaurer des confusions et des egarements de sens. Parallelement, Finformation 
disparait en tant que forme particuliere du dit, regi par une serie de prineipes enonciateurs, qui 
en assuraient la credibilite et lui definissaient un statut. Ce recit est sacrifie a un flux continu 
d'images (image reelle de la television ou metaphores de la presse). Enfin, on peut reproduire 
ici une remarque de J.F. Tetu (130), concernant les effets de reel (usages des citations qui 
operent un embrayage sur une realite supposee, et descriptions outrees - indices d'atmosphere, 
details vestimentaires ou d'attitudes - qui sont autant d'appels au reel brut pour faire sens), 
auxquels se livrent les medias et qui sont des moyens difficilement discernables par lesquels 
rinformation peut etre manipulee. Ces tendances si elles risquent d'etre a 1'origine d'une perte 
de sens, tendent egalement a faire perdre le sens de la realite temporelle. Cest pourtant la 
1 Dans le meme esprit, Jacques Durand (73-74) note la rage de datation des cmissions musicales (avec des 
presentations qui indiquent abondamment les dates de naissance et de deces des compositeurs, les dates de 
composition et de derniere radio ou tele diffusion). L'effet n'en est-il pas de replacer sans cesse 1'auditeur dans 
un cadre temporel externe au lieu de le laisser s"absorber dans la temporalite interne de 1'ceuvre ? 
2 Voir sur ce point 1'opinion de P. Beaud (62-63) qui pense que le magnetoscope ne libfere en rien des contraintes 
de la television. Pris dans le flot, ses utilisateurs thesaurisent en effet des enregistrements d'emission qu'ils ne 
regarderont jamais : il apporte seulement une illusion de maftrise du temps. 
3 Pourtant il apporte aussi une innovation en ce sens qu'il permet une lecture discontinue des films ainsi que des 
arrets sur image et donc brise 1'emprise du temps imaginaire, ce qui rapproche son usage de celui du livre. 
4 La Structure de FUnivers Filmique et le Vocabulaire de la Filmologie, Revue Internationale de Filmologie, 
mai 1951, N°7-8. 
41 
Rapport DESSID 1997-98 - Isabelle DAVID-PAYA - « Temporalites et medias » 
qu'il faut introduire une distinction entre les medias qui selon leurs supports ont des strategies 
differentes. L'ecrit, avec la presse, montre, du fait d'une communication differee et d'un 
temps de rencontre avec le lecteur librement choisi. une superiorite polyphonique (par rapport 
a 1'image), une plus grande capacite distantiatrice, un ancrage plus grand dans le temps 
historique tandis que 1'audiovisuel, tout de spectacle, a tendance a substituer a un discours 
argumente et logique, le discours focalise et fragmentaire de 1'image. 
Dans le cadre de leur temporalites internes, les medias construisent au moins trois 
types de chronologies differentes : d'abord, le direct, puis le temps reel differe, enfin la 
fiction. 
Le present du direct: 
Le direct introduit comme nous 1'avons vu a un temps simultane et montre une realite 
qui se deroule ailleurs. Certains grands evenements retransmis en direct mobilisant un nombre 
considerable de spectateurs ou d'auditeurs (rencontres sportives, mariages princiers, exploits 
techniques...) introduisent un temps collectif de communion. D. Wolton et J. L. Missika (106), 
en font la comparaison, toute proportion gardee, avec le « Grand Temps des Mythes » de 
Mircea Eliade, qui marque une rupture avec le temps et une projection dans un instant 
paradoxal impossible a mesurer et qui constitue par la meme 1'experience nouvelle d'un 
temps reel different du temps vecu. Le paradoxe de cette celebration et de cette communion 
etant bien sur qu'elles se pratiquent dans 1'isolement. Le phenomene du direct, en abolissant 
ou retrecissant 1'espace, peut proceder a une ouverture sur le monde, mais il ne fonctionne pas 
dans la duree sur le mode d'une experience vecue. Un autre aspect du direct est aussi 
1'imprevisibilite, ce en quoi il s'assimile le plus a un temps reel vecu. Mais un certain 
flottement peut apparaitre au niveau temporel quand des elements presentes comme transmis 
en direct (avec souvent dans ce cas, la mention ecrite « en direct»), ont en fait ete 
preenregistres sans que l'on puisse le deceler, ou lorsqu'on observe, par exemple, dans un 
journal televise qui fait 1'objet d'une rediffusion, la mention « en direct ». D'autres ambiguites 
et incertitudes temporelles peuvent aussi naitre des « images en conserve » : il peut s'agir 
d'images d'archives, de documents d'actualite enregistres par les reporters de la chaine, ou 
achetes a une agence, avec un texte du presentateur accompagne d'images filmees a une date 
incertaine, dans un lieu mal defini avec des personnages non identifies, qui generent donc 
dans la distance texte-image, un certain malaise. 
Le present de l 'inforrnation : 
L'actualite, comme le precise J. F. Tetu (130), ne vise pas un temps particulier mais 
une forme de copresence du journaliste et du lecteur-spectateur a 1'occasion de quelque chose. 
Celui-ci n'est pas plus le temps sacre, cyclique et reversible des societes archaiques, qui vise a 
reactualiser sans cesse le mythe originaire, que le temps religieux et theologique des grandes 
religions monotheistes, deja historicise mais tendu dans une projection vers 1'avenir et la fin 
des temps. Le temps des societes modernes, ou le present, 1'immediat et 1'ephemere sont 
survalorises, est lui rythme par 1'evenement, comme mouvement et changement que vise a 
signifier 1'information. La loi de 1'information est donc d'abord celle d'un recit1 (oii 
predomine de plus en plus le modele narratif sur le modele discursif car 1'objet de 
1'information n'est plus le savoir mais le faire savoir) et celle d'un present absolu. J. F. Tetu 
comme Y. Lavoinne notent tous deux un usage massif du present, principalement dans les 
1 Je regrette infiniment de n'avoir pu consulter lcs articles de M. Lits (98) et de 1'equipe de recherche de 
FObservatoire du Recit Mediatique de 1'Universite de Louvain. La commande d'un article de M. Lits effectuee 
pourtant il y a pres d'un mois et demi au service P.E.B. de 1'ENSSIB n'a re§u aucune reponse. 
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titres de la presse1 (un present, comme le precise J. F. Tetu, « a-historique et a-
chronologique » destine a remplir un office de presentation), une frequence considerable des 
temps du passe (hors le passe simple qui a une valeur ironique de metaphore de Fhistoire, 
comme nous le montre cet exemple d'Yves Lavoinne, « et Elizabeth II descendit du trone ») 
enfin, 1'usage systematique selon lequel un titre au present est suivi dans 1'article par un debut 
au passe. Ce qui inspire a J. F. Tetu, 1'interrogation suivante : le present ne peut-il se dire 
qu'au passe ? En effet, si le present est de toute fagon impossible a dire (« aporie du 
present »), et si d'autre part, 1'evenement ne peut etre saisi que dans le temps, c'est donc bien 
le temps que 1'actualite cherche a saisir et non vraiment le present. Au titre exprime dans un 
present a-historique succede une installation dans le temps du recit qui est le seul mode de 
representation possible. Au total, Yves Lavoinne repere quatre evolutions significatives dans 
son etude de la presse : un double regime informatif (celui du titre et celui de 1'article), une 
centration spatio-temporelle sur le destinataire, une factualisation qui implique une 
codification et une stricte mention des sources et enfin un interet pour les faits de parole. 
Un passe present grace aux medias ? 
Les images d'archives en restituant dans sa plenitude une realite saisie dans un autre 
temps, inaugurent un nouveau rapport au passe. Peut-etre est-ce la que le risque de confusion 
est le moins grand car ces images ne sont pas atemporelles mais au contraire datees, bien 
inserees dans une chronologie captee du reel et manifestent pour ainsi dire spontanement (par 
le decor, les voitures, les costumes...) leur caractere historique. On peut aussi constater le 
nombre croissant de fictions ayant lieu dans un passe plus ou moins lointain. Pourtant donner 
vie dans une fiction a un passe que nous savons clos et immuable, c'est d'une certaine 
maniere suggerer qu'il est encore accessible avec le risque de donner a penser que notre 
present ou futur sont aussi predetermines qu'une fiction. 
La fiction : 
Le temps de la fiction n'est pas specifique aux medias, c'est un temps imaginaire qui 
s'apparente a celui du roman (meme si les images de 1'ceuvre de fiction audiovisuelle sont 
beaucoup plus marquees par le temps reel que 1'oeuvre litteraire). L'esprit du spectateur est 
mobilise dans une chronologie dictee par la seule logique interne du recit. Deux remarques 
pourtant: le fait que la fiction s'insere dans un flot continu parmi d'autres formes de temps 
provoque une sorte de telescopage, une mosaique des temps qui n'est pas sans danger si elle 
amene a une confusion du vecu et du temps simule. II y a par ailleurs le cas tout a fait 
particulier des feuilletons, sitcoms, series, soap-opera dont le temps dilate entretient des 
relations tout a fait ambigues avec la temporalite des spectateurs. Si en effet, le roman, le 
cinema ou d'autres fictions televisees donnent corps a travers ellipses et retours en arriere, a la 
construction d'un temps logique perdant tout lien avec le temps physique du recepteur, les 
series, quant a elles, repugnent a se couler dans la narration fictionnelle classique et optent 
pour un type d'organisation du temps qui est proche du temps vecu (la serie Dallas par 
exemple se compte en milliers d'heures contre quelques heures seulement pour un film de 
cinema). On y ressent une sorte de dilatation du temps accentuee par un appauvrissement des 
evenements, beaucoup de scenes de conversations filmees ou les dialogues ne font pas 
progresser 1'action mais assurent une fonction dilatoire, comme pour rester dans un eternel 
present conflictuel. 
Le futur est en principe la grande affaire de la publicite. Mais s'agit-il en fait d'une 
veritable ouverture vers 1'avenir ou bien plutot (avec une enonciation d'ou est absente toute 
linearite et une presentation ou culmine le spectaculaire) d'un futur proche qu'on veut 
confondre avec le present immediat ? 
1 A propos des dispositifs de la mise en page, on peut se referer a 1'artiele de J. F. Tetu : Mise en Page et 
Illustrations au Debut du XXe siecle, Cahiers de Textologie, N°3, Paris : Minard, 1990. La mise en page de 
1'information est fondee selon lui sur la disposition de la page et non sur un temps lineaire du discours. 
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Au total le temps de la communication se situe a Fintersection de trois « moment ». Le 
moment interne du message est le temps capte lors de la replication de la realite. Le moment 
de la diffusion confere une signification particuliere, fonction du decalage entre le moment 
interne et le moment de diffusion. au message. Enfin, le moment du spectateur est la fa$on 
dont il s'insere dans ce vecu quotidien. Par comparaison avec la communication humaine 
naturelle, oii les deux interlocuteurs sont dans le meme espace-temps et le message 
contemporain de son enonciation, on saisit la complexite du contexte d'enonciation. En 
definitive, les medias, audiovisuels en particulier, en rendant le passe accessible et en nous 
faisant naviguer dans une mosaique de temporalites differentes, nient 1'irreversibilite du 
temps. Ils nient egalement la divergence (la possibilite qu'un evenement se produise, est une 
parmi d'autres) car aussi bien dans 1'etat informatif que dans 1'etat fictionnel, ils nous 
racontent des histoires dont le cheminement est predetermine. 
£ CONCLUSION: 
En conclusion, nous aborderons brievement la problematique « medias et democratie » 
vue sous 1'angle de la temporalite. II est necessaire de preciser tout d'abord de quelles fagons 
les medias contribuent a changer les regles du jeu democratique, en choisissant de vedettiser 
certains hommes politiques, en etablissant un ordre du jour (agenda-setting), en deplagant le 
lieu de la politique vers eux memes, en structurant 1'environnement politique (puisqu'ils sont 
la principale source d'information sur la vie politique), en neutralisant et uniformisant le 
discours politique (sous 1'effet de la loi mediatique du spectacle). Pourtant, il faut rappeler que 
les medias qui constituent le moyen le plus efficace d'information et de formation de 
1'opinion publique, sont aussi les plus surs garants de la liberte d'expression et de parole, et de 
1'exercice d'une citoyennete informee. Avec les parlements, ils ont symbolise la democratie 
naissante et ils permettent aujourd'hui de mettre en ceuvre une agora electronique ou le peuple 
est en contact avec des dirigeants politiques qui lui parlent en direct. Mais en s'emparant d'un 
role d'arbitrage au sein de la vie politique, ils tendent a devenir de plus en plus une alternative 
aux deficits du politique et a concretiser « le mythe de la democratie directe », le fantasme de 
« teledemocratie » ou d' « agora cathodique », celui d'une democratie directe alors que le 
systdme democratique est par essence soumis au regime de la representation.. On se souvient, 
entre autres, de la proposition du candidat surprise Ross Perrot a la presidence des Etats-Unis, 
qui avait formule l'idee de placer 1'ensemble de la vie politique sous le controle direct des 
citoyens connectes par des terminaux aux centres de decision et soumis a des consultations 
permanentes. Les racines de ces propositions mettent en lumiere, une banalisation de la 
politique soumis a la mediatisation et une sphere economique instauree en lieu de 
modelisation pour 1'ensemble de la vie politique et sociale. A cette conception de 
1'ultraliberalisme triomphant, s'oppose la pensee de P. Virilio, qui dans les seductions de la 
telepresence, et des technologies electroniques voit autant d'obstacles a la democratie dont la 
nature presuppose une confrontation directe d'argumentaires et un murissement des decisions. 
Les medias en secouant 1'activite du gouvernement, en bousculant les agendas, forcent a des 
reajustements pas toujours opportuns. L'information televisuelle, opere dans une autre 
temporalite (a court terme) que celle du gouvernement (a long terme): elle reifie 1'instant, 
valorise les donnees du moment, se developpe parfois sans memoire. Elle fonctionne a partir 
d'ingredients propres qui suscitent ce rythme energetique des journaux televises : intensite des 
images, caractere elliptique des commentaires, interet pour les formules qui permettent de 
resumer d'une fagon lapidaire une situation. La temporalite de la gestion administrative au 
contraire differe sensiblement de celle instantanee des enquetes d'opinion et des faits 
mediatiques. La gestion des dossiers traites par 1'Etat s'etale sur des mois, voire des annees 
tant sont longues les maturations et les negociations qu'engendre n'importe quel projet de loi 
ou de decret. 
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10 
Talence, le 14 octobre 1997 
Colloque : MEDIAS, TEMPORALITES, DEMOCRATIE. 
2e ETAT DU PROJET 
Le Centre d'Etude des Medias presente le compte rendu suivant 
comme une base de discussion ouverte a toutes les remarques et 
suggestions. 
1- PARTENAIRES DU COLLOQUE . 
- Equipe du Centre d1etude des medias de 1'universite de 
Bordeaux III. Patrick Baudry, Andre-Jean Tudesq, Andre Vitalis 
- Equipe Medias et identites de 1'Institut d'Etudes Politiques 
de Lyon II : Jean-Frangois Tetu. 
- Equipe JERICOst de 1'IUT de 1'universite de Tours : Bernard 
Castagna 
- Equipe DESTEC de 1'universite de Paris III : Michael Palmer 
II - RAPPEL DE LA DEFINITION ET DES AXES 
1) Definition du theme 
II s'agit d'etudier les medias, la democratie et leurs 
inter-relations vus sous 1'angle des temporalites (au pluriel). 
Le terme "temps'" paraissait trop philosophique et general ; le 
terme "temporalites" parait mieux cibler le theme et les sous-
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themes tout en introduisant une dimension evolutive et 
relationnelle. 
Toute societe se caracterise par une vision du temps. Le 
temps est social ainsi que sa mesure et 1'organisation de son 
decoupage. Dans les societes occidentales ou occidentalisees, 
le temps mediatique envahit le temps reel et le scande. Comment 
les groupes et les individus composent-ils avec le temps 
mediatique ? 
Les temporalites mettent en presence deux types de 
conditionnement qui sont complementaires et antagonistes 
- le conditionnement democratique des medias 
- le conditionnement mediatique de la democratie. 
Les medias sont autonomes et ils devorent le temps. Ils 
favorisent le systeme de la democratie en donnant un rythme 
general I ils peuvent accelerer ou decelerer ce rythme. Ils 
transforment des evenements en crise et fagonnent 1'expression 
des opinions. 
2)Les axes 
Axe 1: L'acceleration de 1'information, du telegraphe a 
INTERNET 
Cette acceleration est d'origine occidentale. La rapidite du 
transfert de 1'information permet aux medias d1integrer 
1'information dans 1'evenement lui-meme. 
. Les effets des technologies 
. La television, media dominant se trouve a 1'origine du temps 
mediatique. Le role dominant de la radio (exemple. le cas du 
putsch d'Alger) lui a ete ravi par la television (exemple. la 
chute de Ceaucescu). 
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• 
. Les systemes mediatiques. La transmission la plus rapide de 
1'information passe par la radio. 
Axe 2 : La construction du temps par les medias 
Chaque societe construit "son temps". Les medias occupent 
notre temps, ils decoupent le temps. Quels sont les usages de 
cette construction du temps ? Y a-t-il domination, controle du 
temps ? L'actualite est toujours prestigieuse. Y resiste-t-on ? 
Y a-t-il reception et/ou appropriation ? 
. La scansion du temps 
. La construction de 1'horizon d'attente entraine 1'edification 
d'un univers de sens particulier. L'information nous oriente 
vers le proche avenir en construisant 1'actualite. 
. La specificite du temps mediatique. II n'est ni cosmique, ni 
religieux, ni romanesque. Les medias narrent le temps, le 
mettent en recit mais la reception des medias n'est plus celle 
du recit narratif. 
. Les temporalites nous paraissent au centre.,.:du debat que 
constitue le colloque. Elles articulent les medias et la 
democratie. L'avenement et 1'exercice de la democratie 
suggerent le changement au cours du temps. 
Axe 3; Processus democratiques et temporalites mediatiques 
. Les rapports entre le temps mediatique et le temps 
democratique . 
antagonisme ou complementarite ? II y a heterogeneite du temps 
mediatique (temps a court terme) par rapport au temps 
democratique (temps a long terme soxomis a des procedures) . 
D'une part le temps mediatique pervertit le temps politique, 
d'autre part le temps democratique rend possible et legitime le 
temps mediatique. Les medias creent du lien social. Ils sont le 
simulacre de la democratie et pourtant les technologies 
assurent le developpement de la democratie. Le politique gere 
le temps mediatique. 
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